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L'INDE DEWANDE SON
ENTIERE INDEPENDANCE
AU CONGRES PAN-INDIEN
 

 

’” . . , .

Le comité exécutif a ap-
prouvé la résolution, de
Gandhi, chef nationaliste.
—Résolution au 44e con-
grès national—Pas à pas.
—Le status de dominion.
— Désobéissance pacifi-
que.—Rapport de la com-
mission Simon à venir.

LETIMES
LAHORE, Indes, S.P.C, et S.P.A.

3. — Au 44e Congrès nationaliste qui
s'est ouvert dimanche, avec l’entière
approbation du comité exécutif du
parti du Congrès national pan-indien
on présentera des résolutions deman-
dant l'indépendance complète de l’In-
de de la Couronne britannique.

Le comité exécutif, au cours d’une
réunion préliminaire à la convoca-
tion du Congrès, au vote de 134 à 77,
a approuvé la résoluion de Mahatma
Gandhi, leader nationaliste, favori-
sant l'indépendance complète.
Les mesures de non-coopération

avec l’administration britannique, in-
troduits par Gandhi comportent le
refus d'assister à la conférence de
table ronde convoquée à Londre dans
le but de discuter la situation poli-
tique dans l'Inde et préconisent le
boycottage des législatures centrales

« € provinciales dans un programme
de désobéissance civile et de non-
paiement de taxes quand le comité
le jugera à propos.

L'OUVERTURE
Plus de 30,000 Indiens ont assisté à

l'ouverture du Congrès, quand le Pan-
dit Jawaharlal Mehrou, président du
Congrès, leva le drapeau national, la
foule rompit le cordon de police et

“ essaima vers l’estrade, plusieurs per-
sonnes perdirent connaissance dans
Yaffaire, y compris Abbas Tyabii,

vieux congressiste.
Le Pandit déclara que le drapeau

ne devait jamais être abaissé tant qu’il
resterait un citoyen vivant dans l'In-
.de La foule accueillit ses paroles
avec des acclamations et des cris de
“Vive la révolution”. Le désordre
menaça de dégénérer en sédition
Dans son discours d'ouverture, le

Pandit s’exprima ainsi: “Nous voulons
mettre un terme à l'exploitation des

 

” pauvres dans l'Inde et obtenir un
véritable pouvoir, non pas simplement
la livrée d'office".
Dans un poignant appel il dit:

GLOIRE DE L’'EMPIRE
“Comment pouvons-nous coopérer

quand nos camarades sont en prison
et que nous n'avons aucune garantie
de notre véritable liberté? En dépit
de la moisson d'or et de fort dividen-
des, la boue, les huttes, les taudis et
la nudité de la population rendent té-
moignage à la gloire de l'Empire bri-
tannique dans l'Inde”.
Le Pandit se qualifie de “républi-

cain socialiste” et prêche l'indépen-
dance nationale complète. TI préco-
nise le boycottage immédiat des lé-
gislatures et l’organisation d'un mou-
vement pacifique général “contre la
taxe”. 11 déclare que I'Asie et 1'Inde
doivent jouer une part importante
dans le mouvement mondial. Si I'Inde
ignore le monde, elle doit le faire &

ses propres risques.
Gandhi a fait observer dans son

discours au comité exécutif que tout
en favorisant l'indépendance complè-
te, il désire procéder pas à pas pour
arriver à c&ite fin. Bien qu’il pro-
pose un programme de résistance non
violente à l'administration britanni-
que, il ne conseille pas la mise à exé-
cution immédiate de ce programme

en son entier.
PRELIMINAIRES

L'an dernier, le Congrès par-indien
a adopté une résolution préconisant
une campagne de désobéissance civile

y si le status de dominion n’était pas
accordé à la fin de 1930.
Le gouvernement anglais a encore

à entendre le rapport de la commis-
sion présidée par Sir John Simon sur
le projet de réforme statutaire et la
mesure dans laquelle on pourrait ac-
corder le gouvernement responsable.

LE T MES
Le Sunday London Times dit que si

le Congrés pan-indien est vraiment
représentatif de toute l’Inde, sa réso-
lution demandant l'indépendance
complète serait l'événement le plus
grave et le plus important depuis la
mutinerie de 1857, “mais comme ques-
tion de fait, le Congrés n'est rien de

tel”.
Le journal prétend que le groupe se

compose de ‘quelques milliers d’In-
diens non représentatifs dont les cer-
veaux ont été surchauffés par les
idées de démocratie occidentale”.
Ceux-ci, dit le Times, ne représentent

pas l'Inde, “dont les neuf-dixièmes de
la population est illettrée et ne s'oc-
cuppe aucunement de politique... la
dernière demande d'indépendance
complète. est, il va sans dire, fan-

tastique.”
MANIFESTATIONS

AHMADABAD, Bombay, Inde, P.A.
30. — A l’arrivée de Sir Frederick

hier, les ligues de l'indépertdance de
la jeunesse ont manifesté à l’exté-
rieur de la gare, arborant un drapeau
noir et criant: Frederick Sykes, re-
tourne chez toi”. .

Sir Frederick a reçu plus tard des
adresses de bienvenue de la munici-
palité, de la commission régionale et
locale et de l’Association des proprié-
taires d'usines.

———eat

M. Price attend ce
rapport aujourd’hui

* TORONTO, 30. — L'hon. W.-H.
Price, procureur général, a déclaré
hier solr qu’il! s'attendait recevoir
aujourd'hui d'Ottawa le rapport de
M. Gordon Waldron, C.R., sur les ac-
tivités de l'Amalgamated Builders’
Council dans la province. Ie rapport
sera immédiatement étudié par son
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36 perles contenues
dans ces huitres

STRATFORD, Ont., 30. — (P.

2.) — William-J. Madge, confi-

seur local, a vu lui échapper ce

ue les bijoutiers estiment être

une petite fortune. Trente-six

perles, l'une de la grosseur d’un

petit marbre et d'excellente

qualité, dit-on, ont été trouvées

dans de la soupe aux huîtres
qu’il avait préparée pour le
souper. Comme il fit boullir les

huîtres, les perles sont mainte-
nant sans valeur. S'il les eût
conservées intactes, elles au-

raient valu plusieurs centaines
de dollars, dit un bijoutier lo-
cal qui en fit l'examen.     
 

fmmare,

LAPORTÉE DE
L'ABOLITION DE
CES PRIVILÈGES

 
Le gouvernement nationa-

liste de Chine a lancé un
décret en vue d'abolir les
privilèges d'’extraterrito-

rialité après le premier
janvier. — Certains

croient que le gouverne-

ment n'a pas en vue des
mesures radicales.

NEGOCIATIONS?
-_—

SHANGHAI, 30. P.A. — Dans les

milieux étrangers locaux, on discutait

hier soir avec beaucoup d’appréhen-

sion la portée du décret d'extrater-

ritorialité du gouvernement nationa-

liste en vue d’abolix de tels privilèges

en Chine aprés le premier janvier. On

croit ici que le décret aura pour ré-

sultat l'abolition de l'extraterritoria-

lité dans toutes les parties de la Chi-

ne, sauf dans les ports pouvant être
protégés par les cuirassés étrangers.

Ce dernier groupe comprend les ports

sur la côte de Chine et le long du

fleuve Yang-Tsé, où les ports sont

accessibles aux vaisseaux océaniques.

Les personnes au courant des affai-
res chinoises ne croient pas que le
gouvernement nationaliste ait en vue
des mesures radicales relativement au
programme d'extraterritorialité, pour
ce qui concerne les concessions et les
établissements étrangers facilement
protégés. On fait remarquer que le
conseil d’Etat nationaliste, dans un
décret abolissant l'extraterritorialité,
publié samedi soir. a ordonné aux
pouvoirs exécutif et judiciaire de se
préparer à l'exécution du mandat le
plus tôt possible. On voit là un in-
dice que le gouvernement nationa-
liste ne cherche qu'à entamer des né-
gociations avec les puissances con-
cernées le plus tot possible et qu'il
n'a pas en vue de mesures radicales.

On croit que‘ les prochains déve-
loppements dans la situation consiste-
ront en une communication du gou-
vernement nationaliste aux puissan-
ces, leur proposant d’entamer des né-
gociations en vue de abolition de
l’extraterritorialité. On est d'avis qu’u-
ne telle proposition recevra un bon
accueil et amènera les pourparlers
désiré. Le résultat attendu est un
projet permanent relatif à l’abolition
graduelle des privilèges. ;
Le bureaü des affaires étrangères

du gouvernement nationaliste décla-
rait hier soir qu’il se proposait de
faire vendredi prochain une déclara-
tion sur la question. Ce sera peut-
être le texte de la communication aux
puissance leur proposant l'ouverture
des négociations.

pPROCEDES LENTS

" LONDRES, 30. — On croit que la
Grande Bretagne s’en tiendra à sa
déclaration dans la note envoyée l'été
dernier en Chine, disant que l’extra-
territorialité est un problème qu'on
doit régler au moyen de négociations
entre la Chine et les puissances.

Il est acquis ici que l'abolition se
fera lentement. Les affaires de l’In-
de éclipsent la situation chinoise
dans l'opinion publique.
    
 

 

 
dans le Sunday Observer.
Dominion, conférence, amnistie.

représentants britanniques.
Garvin dit que le Sin

teindre à l'indépendance complète.

que désastre.

|
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NINIER PRÉDIT
PAR M. MCCREA

Si l’on en croit l’hon. Char-!
les McCrea, ministre des!
mines d'Ontario, les dix
prochaines années seront
très prospères dans la
province au point de vue
minier. >

RÉGION DESUDBURY
SUDBURY, Ont. S.P.C., 30— Dans

un discours prononcé ici samedi soir,
I'hon. Charles McCrea, ministre des
mines d’Ontario, a prédit un dévelop-
pement minier sans précédent dans la
province au cours des dix prochaines
années. Le ministre a fait cette dé-
claration à un diner donné en son
honneur par la section de Sudbury de
l'Institut canadien des mines et de
métallurgie. M. McCrea a reçu en
cadeau une montre de ses électeurs
de Sudbury, qu’il représente depuis
1911.
Au cours de la quatrième décade du

présent siècle, dit l'orateur, la produc-
tion minérale de la province qui a été
de millions de dollars au cours des
trente dernières années, sera doublée
dans les dix années & venir. Il est|
aussi possible que dans cing ans les
mines de l'Ontario produisent pour
deux cent millions de dollars par an-
née.
Parlant du développement des mi-

nes d’or le ministre dit que plusieurs
nouveaux producteurs surgiront bien-
tôt. Deux nouveaux moulins sont en :
voie de construction, près de Port
Arthur, Ontario, et une unité de cinq
cents tonnes fonctionnera bientôt
dans le district de Patricia.
M. McCrea se montre également

optimiste sur les perspectives de dé-:
veloppement d’un corps économique;
de combustible suffisant à garantir,
pendant plusieurs années, des provi-
sions pour fins domestiques et indus-
trielles dans le nord de la province.
Cela est possible grâce à la découverte ,

DÉVELOPPEMENT

 

 

 
de la riviére Abitibi. Le ministre;
espère que l’octroi complémentaire
d’un demi-cent la tonne accordé par
le gouvernement provincial pour pro-
duction de minerai de fer amènera
l'exploitation de dépôts considérables.
M. McCrea assure les assistants que

de l’énergie sera fournie amplement
et prochainement à un coût raison-
nable aux habitants de la région de
Sudbury. La commissien d’énergie
hydroélectrique, dit-il, est à étudier
la chose. On a en vue trois sources
d'énergie: la rivière Mississauga, avec
développement |possible de 100,000
chevaux-vapeur; la rivière Abitibi,
dont on pourrait transporter l’éner-

gie à Sudbury et la rivière Outaou-

ais, près de Mattawa, avec développe-

ment possible de 200,000 à 300,000 che-

vaux-vapeur.
BONNE NOUVELLE

NORTH BAY. S.P.C., 30. — On re-

garde ici comme très importante la

déclaration de l'hon. Charles McCrea,

à savoir que la commission de l’hydro

cherche les moyens de fournir à cette

ville de l’énergie provenant d’autres

sources. Le développement d'énergie

de l'Outaouais, dont parlait samedi

M. McCrea à Sudbury, est désiré ici

depuis quelque temps, et une déléga-

tion du conseil de ville et du board

of trade ira à cette fin interviewer le

premier ministre Ferguson au com-

mencement de l’année.

J. H. HARDY DE PERTH
ÉLU PRÉSIDENT

TORONTO, 30. — (S.P.C.) — M.

J.-H. Hardy, de Perth, Ont, a été

élu président de l'association des pro-

fesseurs d'écoles secondaires en On-

tario, à la dernière session annuelle

ici aujourd’hui. Voici les autres offi-

ciers élus: Vice-président, A.-S. Za-

vitz, de Peterboro, et Mile M.-B. Mc-

Cormack, de Kingston; secrtéaire, S.-

N. Hendry, de Toronto.
Le comité suivant s'entendit pour

l'organisation d'une “Semaine d’édu-

cation”; S.-H. Hendry, E.-A. Hardy

et A.-D.-R. Eraser. Une semblable se-
raaine fut organisée récemment en
Alberta, avec clubs de service, et avec
le concours du Département de 'Edu-

cation et des journaux pour donner

une plus grande imporiances aux dé-

bats.

  

—_————

AVIATEUR DISPARU
OSLO, Norvège, 30. — (P.A.) —

L'aviateur norvégien Leif Lier, parti
pour la région antarctique dans le

Kosmos, manquait hier a 1'appel de-

puis quarante heures. Scize baleiniers
se sont mis à sa recherche et les pro-
priétaires du Kosmos ont demandé du
secours au contre-amiral Richerd-E.
Byrd. Tier faisait une envolée de re- 

AGITATION EXTREMISTEAUXINDES.
LONDRES 30 — (S. P. A.) — “La veille de 1930 aux Indes ressemble

de façon étonnante à l'atmosphère de 1917 en Irlande”, écrit
Les mêmes mots remplissent Pair-Status du!

“Des cris de confusion s'élèvent même
ici | parmi les modérés tandis que les extrémistes du Sinn Fein indien procla- 1

ment le boycottage politique, la révolte civile,
blics, de refus de payer taxes et la cessation de toute ‘corporation avec: les

 

1 Fein est devenu de plus en plus un modèle pour
les extrémistes indiens et dit que le Congrès Pan-indien a délibérément
adopté comme chant national: “Wearing of the Green”. . Ce serait, là un
signe que l’Inde essaye d'imiter le modèle irlandais en tous points et d'at-

Garvin ajoute cependant que cette agitation est vouée à un gigantes-

connaissance avec le Dr T.. Schreiner.
  

J. L. Garvin

sécession des corps pu-

317 >

 

 

  

de réserve volontaire. ’

montés. - département, dit-il.
  

LES DEPENSES DE NOTRE MARINE
Pour l’année civile finissant le 31 mare 1929, les dépenses de la

Marine royale canadienne ont été de 1.8 millions de dollars, suivant
un communiqué du ministère de la Défense nationale.
canadienne comprend 94 officiers ot 616 hommes actifs 38 officiers
et 141 hommes de réserve mobilisée et 62 officiers et 795 hommes

La marine canadienne fera l'acquisition, en 1931, de deux des-
troyers, le “Saguenay” et le “Skeena”, ‘qui coûteront $3,350,000 tout

La, marine    
SO

de dépôts de lignite dans la région ¢
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LAFIN D'UN GRAND VOYAGE
 

    
PAUL PAQUIN et DICK LESAGE,arrivant à Halifax, N.-E., après

e ] lls étaient partis de Vancouver le ler
La gravure nous fait voir les vaillants avironneurs, au moment ou

- . 4 D

gauche à droite: PAUL PAQUIN, le maire L. R. CASTONGUAY, et DICK

avoir traversé le Canada en canot.
mai.
ils sont accueillis et bonjourés par le maire Castonguay, de Halifax.

LESAGE. “

   

 

 

S. G. Mgr Ross est
reçu en audience

CITE VATICANE, 30. (P.C.)
—Le Saint-Père a reçu aujour-
d'hui en audlence S. G. Mgr
F.-X. Ross, évêque de Gaspé.
Sa Sainteté s'est intéressé aux
choses du diocèse et a accordé

se bénédiction apostolique.   

 

TROIS HOMMES
TUÉS, SAISIE
CONSIDERABLE

Trois chaloupes de contre-
bande sont saisies samedi
soir et hier matin—Flles
portaient des liqueurs
évaluées à des centaines
de mille dollars.—Outre
les morts, un homme a
été grièvement blessé.

 
 

LE “DROIT” DANS SON
NOUVELIMMEUBLE

, Samedi après-midi, on a fait le déménagement de l’ad-
ministration du ‘‘Droit’’ dans le nouvel immeuble, tout à
côté, au No 98, rue Georges.

Nos amis, nos lecteurs et tous nos clients voudront bien
en prendre note.
. L’ancien bureau d’administration du ‘‘Droit’’ servira,
& partir de jeudi prochain,.de salle d'attente aux voyageurs
du service d’autobus Gatineau.

 

     
 

LES CAPTURES
NEW - LONDON, Connecticut, 30.

(P.A.) — Trois contrebandiers de li-
queurs ont perdu la vie, un quatriè-
me a été grièvement blessé et de la
liqueur pour une valeur de six cent
mille dollars et trois chaloupes de
contrebande ont été saisies samedi
soir et hier matin. Il est possible
que d’autres saisies soient opérées.
Les trois hommes tués et le blessé

étaient à bord du bateau C.-5677, de
Newport, R.-I, qui se dirigeait vers
Newport lorsqu’il fut apercu par les

| gens de la patrouille garde-côtes
CG-290, en charge de A.-C. Cornell.
Le bateau-patrouille ouvrit le feu au
moment ou le contrebandier s'effor-
cait de s'enfuir. Les trois cadavres
furent trouvés dans le compartiment

 
UNE AMELIORATION PREDITE DANS LAGhdosfuss,sieont

RECEPTION DE RADIO

DES MOINES, lowa, 30 — (P. A.) — Une amélioration dans la ré-
ception de radio d'ici à plusieurs années, excepté

 

ricaine pour l'avancement de la science, H, T. Stetson, de l'Université Wes-
leyan, de l'Ohio.

M. Stetson base ses pronostics sur ce qu’il appelle un remarquable ae-
complissement d’une prédilection relative à l’effet des taches solaires sur
le radio cette dernière faite il y a un an par lui-même et le Dr G. W. Pic-
kard. Les deux hommes annonçaient une augmentation dans le nombre
des taches solaires cet automne. C’est, dit M. Stetcon, exactement ce qu
est arrivé cet automne en octobre et novembre.

nution tous les onze ans. Or, le cycle de onze ans est terminé.
En sa basant, dit-il, sur le-cycle de quinze mois, l'année 1930 verra

une diminution générale dans le nombre des taches solaires, à mesure que
l'année s’écoulera, de même qu'une augmentation correspondante dans la
force des signauxde radio dans lz zone d’irradiation. A la fin de 1930 et
au commencement de 1931, il y aura augmentation générale du maximum
des taches solaires secondaires. En 1931 « vendant, nous serons proba
blement si près du maximum ducycl: de onze ans que la seconde période
Toagira pas d'effet sur la réception de radio tels que ceux de 1928 et de

 

   

QUATRE JEUNES GARCONS SONT TUES
 

PAR L’EFFONDREMENT D’UN PLANCHER
STE-JULIE DE VERCHERES,

Qué., 30. — (P.C.) — Quatre jeu-
nes garçons fermiers ont été tués
samedi soir par l'effondrement
d’un plancher de la ferme de M.
Antonio Pepin, où se trouvaient
environ huit cents sacs d'avoine
récemment battue. Les victimes
sont: Megella Pepin et son frère
Georges-Aimé, Armand Savaria et
Benoît Blain. Antonio Pepin se fit
de légères blessures.
Après que les sacs d'avoine eu-

rent été placés dans le grenier,
dit-on, on constata que le plan-
cher baissait. On travaillait à le

solidifier quand l'accident se pro-
duisit et que les quatre garçons
furent ensevelis sous les débris.

M. Pepin venait de terminer sa
journée de battage et mit l'avoine
dans le grenier, comme d'habitu-
de, aidé de ses deux'fils, de deux
autres garçons et d'autres mem-
bres de sa famille. C’est alors
qu’on s’apergut que le plancher
allait s’effondrer. ’
A l'enquéte tenue hier midi par

le Dr A. Lapierre, coroner du dis-
trict de St-Antoine-sur-Richelieu,
le jury rendit un verdict de mort
accidentelle. 

pt ‘ 181 a pté pendant une brève
période dans environ un an d'ici: voilà ce qu’a prédit, à l'association amé-

C [! prétend avoir d'autres
preuves que le nombre des taches solaires augmente et diminue tous les
quinze mois et subissent une grande augmentation et une grande dimi-

trouvées à bord et transportées à la
station locale du garde-côtes.
Quelques heures plus tard, le bateau

patrouille Legare aperçut le Flor del
Mar au large de Skagway Reef, près
de Montauk Point. Otto Bentz or-

donna à ses hommes d'aborder la
chaloupe. La cale du. contrebandier
était une fournaise ardente. Les
flammes furent éteintes et les mem-
bres de l’équipage furent transportés
en chaloupes. Bents tenta de faire

ilune capture sur terre, mais sans suc-
cès, Le Flor del Mar était alors en
danger de sombrer, une partie de sa
cargaison de quatre milles caisses de
liqueur fut transférées au bateau-
patrouille et le bateau fut remorqué
à la base locale.
A huit heures et quart hier matin,

R.-E. Cash, en charge du CG-23, vit
la bateau de pêche Roamer dans la
baie de Napeague, au large de Long
Island. Des coups de feu furent tirés
du bord, avertissant l'équipage du
Roamer de la présence du garde-
côtes. L’équipage se sauva en cha-
loupe au bord. Le bateau de contre-
bande avait cinq cents caisses de li-
queur et il fut aussi remorqué à la
hase locale. Les membres de l'équi-
page n'avaient pas encore été captu-

|rés hier.
| ———

'Une organisation tres
. re Pp

importante complétée
TORONTO, 30. — (P.C.) — L'or-

ganisation de l'association de recher-

ches des industries métallurgiques

d'Ontario a été complétée et on a dé-

jà élahoré un programme actif de re-

cherches pratiques, a annoncé hier

la fondation de recherches d'Ontario.
Quarante-six chefs des industries

métallurgiques de la province for-
ment l'exécutif de la nouvelle orga-

 
 

 

 
 

DIMINUTION DES RECETTES DU C. N. R.

Les recettes nettes du chemin de fer National du Canada pour
| la période de onze mois, s'étendant du premier janvier à la fin de
see 1929, g'élèventÀ S4327.464, chiffre que l’on compare à

,549, pour la période de correspo nt imi i= $021,855 pondante, une diminution

; es recettes brutes du réseau se sont élevées durant cette pé-
riode à $240,891 733 contre $253,030,877 en 1928, une diminution Pde
$12,189,144.

ze quotient d'exploitation pour les premiers onze moi e 1929
a été de 82.10, contre 78.84 en 1529. P se

, Les recettes brutes du réseau dyrant le mois de novembre der-
nier se sont élevées à $20,204,002.00, chiffre que l’on compare à $26,-
558,312.00 en novembre 1928, une diminution de $6,354,310,00. D'un
autre côté, durant le mois de novembre 1929, les dépenses d’exploi-
tation ont diminué de $2,190889.52 sur celles de novembre 1928. Du-
rant ce mois, les recettes nettes du réseau se sont élevées à $2,975,-
759.83, chiffre que l’on compare à $7,139,180.31 en 1928, une diminu-
tion de $4,163,420.48.  
  

nisation. R.-W. Gifford, de la Mas-
scy-Harris Co, a été élu président
et O.-W. Ellis, ingénieur métallurgi-
que en vue, s'occupera activement de

recherches. M. Ellis a consacré plu-
sieurs anées à l'étude des problèmes
industriels en “anada et en Grande-

Bretagne.

La nouvelle organisation, fait-on re-

marquer ,mettra ‘des laboratoires à la
disposition de tous les manufactu-

riers en métal de la province,

Une centenaire se
. fait brûler à mort
CASSOPOLIS, Mich, 30. — Mme

A. Gray, 103 ans, a été brûlée à mort
hier matin dans un incendie qui a dé-
truit sa maison. Quatre autres per-

sonnes ont réussi à se sauver, La

cause de l'incendie n'est pas détermi-   
  

née. 
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Une autre tourmente balaye
l'Angleterre, l’ouest de
la France et le nord de
l'Allemagne. — Vent de
80 milles à l'heure.—Im-
meubles démolis.— Dom-
mages considérables. —
Inondations.—Communi-
cations interrompues,

PLUSIEURS BLESSÉS
LONDRES, 30. (S.P.A.)—Au moins

sept personnes ont perdu la vie et
un grand nombre ont été blessés dans
une tempête du sud-ouest qui a ba-
layé la Grande-Bretagne, l’ouest de
la France et les mers intermédiaires
sur la fin de semaine. Le vent a at-
teint une vitesse de 80 milles à l’'Neu-
re à I'lle Scilly.
Bien que cette tempête se soit cal-

mée dimanche soir, le bureau météo-
rologique a prédit que l’année 1929
se terminerait probablement avec une
égale turbulence. On prévoyait une
autre dépression atmosphérique à
l'est de l'Atlantique et on s’attend à
un autre coup violent.

L’ABEILLE COULE
Une femme et sa fille se sont fait

tuer et quatre autres personnes se
sont fait grièvement blesser au plus
fort de la tempête hier. Leur rési-
dence fut démolie. Au Havre, en
France, une grue a été abattue et le
remorqueur “Abeille” a coulé. Trois
membres de l'équipage se sont noyés.
Un gros orme a été déraciné à Haze-
brouck et a tué deux personnes dans
sa chute.
On rapporte des dommages consi-

dérables dans plusieurs villes du sud
et de l’ouest de la Bretagne et de la
Normandie. Les communications té-
légraphiques ont été interrompues
dans plusieurs régions éloignées.
L'antenne du poste radiophonique
de Chelmsford a été brisée, ce qui a
empêché l’émission outre-mer du ser-
mon de l'archevêque de Cantorbery.

 

L’INONDATION
La pluie qui accompagnait la tem-

pête a considérable augmenté
les inondations dans certaines ré-
gions, particulièrement dans les Gal-
les du nord où la rivière est sortie
de ses rives et s’est étendue sur une
vaste région. Plusieurs moutons se
sont noyés et les routes ont été re-
couvertes de trois pieds d’eau.
Les dommages le long des rives

ont été considérables et un grand
nombre de navires se sont réfugiés
dans les ports. L’embarcation de sau-
vetage du Margate a sauvé l’équipa-
ge du petit vapeur allemand Her-
maine au milieu de la tempête à
North Foreland. Ie vapeur a été
abandonné.

EN ALLEMAGNE
BERLIN, 30. (S.P.A.)—Un ouragan

qui a balayé le nord-ouest de l'Alle-
magne hier, à une vitesse de 75 mil-
les à l'heure, a semé la destruction
sur son passage. Une église en cons-
truction à Dortmund s’est effondrée,
les dommages causés étant considé-
rables. D'autres immeubles se sont
effondrés à Dortmund; Cologne, Dus-
seldorf et Muenster. Quelques per-
sonnes ont été blessées. La mariée sur
l’Elbe et le Weser a été extraordi-
nairement haute. Plusieurs vaisseaux
ont été détachés de leurs amarres
dans le port d’Athambourg.

EN FRANCE
PARIS, 30. (S.P.A.)—Cinq- person-

nes se sont fait tuer hier soir en
France au cours de l'une des plus
fortes tempêtes de la saison, poussée
par un puissant vent du sud-ouest.*
Le clocher d’une église près de St-

Omer s'est effondré. Les chemins de
fer et les tramways ont été paralysés
en plusieurs endroits par les bran-
ches d’arbres tombées et à bonne
heure ce matin les communications
téléphoniques ont été rompues avec
plusieurs régions éloignées.
Les ports de l’ouest et du nord de

la France étaient remplis de navires
es les remorqueurs étaient active-
ment occupés à porter secours aux
navires désemparés par la tempête.
Le service de vapeur entre Dieppe

et New Haven a été suspendu et le
service de Boulogne fut dérouté par
Calais à cause de la tempête sur les
côtes française et anglaise.

UN CONSTABLE ET
8 INDIGÈNES TUES

APIA, Samoa anglaise, 30. — (S.P.
A.) — Un constable blanc et huit in-
digénes Samoens, y compris le grand
chef Tamasese, ont été tués durant
un engagement entre la gendarmerie

et les membres de la ligue Samoenns

du Mau, ici hir soir. Plusieurs poli-

ciers et plus de 30 indigènes ont été

blessés.
L'incident s'est produit lorsque la

gendarmerie a tenté de faire l'arres-
tation de Alfred-G. Smyth, marchand

en retraite, qui avait été déporté le 13
janvier 1928 pour avoir essayé de

mettre obstacle à l'administration du
gouvernement de la Nouvelle-Zélan-
de. Smyth, qui avait été condamné à
un exil de deux ans, était recherché
et accusé de violation de l'accusation
de déportation.

GARÇON MALTRAITÉ
PAR UN VAGABOND

PETERBOROUGH, Ont, 30. — (P.
C.) — William Haw, un jeune An-
glais, qui demeure sur la ferme de

Joseph Hunter, prés de Fowler's Cor-

ners, a été maltraité samedi par un
vagabond, qui lui demandait à man-

ger. Le jeune garçon lui dit que ses
bourgeois étaient absents et qu'il ne

pouvait pas prendre de la nourriture

pour la donner, Offusqué de ce refus,
le vagabond maltraita affreusement

le jeune homme et le laissa gisant
sur le plancher, dans une mare de
sang, puis il prit Ja fuite.
Les blessures du jeune Haw ne sont

pas graves, mais il porte des contu-

sions et des coupures. Ia policé pro-

vinciale est À la recherche de l'assail-

dant,
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ALMANACH DE LA LANGUE

FRANCAISE DE 1930.

Procurez-vous cette intéressante
publication qui a subi cette année
d'heureuses transformations. Vous y
puiserez de nouvelles notions politi-
ques et patriotiques, de nouvelles lu-
mières vous éclaireront toujours da-
vantage sur vos devoirs politiques,
patriotiques, sociaux et religieux.
Au comptoir 25 sous; par la poste.

31 sous.
. - .

.. L'ALMANACH DE L'ACTION sSO0-
CIALE CATHOLIQUE DE 1936.
Cet almanach, tant par le côté ma-

tériel que par la grande variété des

sujets qu’il traite. est la plus inté-

ressante et la plus belle revue an-

nuelle publiée chez nous. Pour s’ins-

pirer intensément du catholicisme et

de ses problèmes, dans tous ses arti-

cles. il n'offre pas moins les aperçus

politiques, sociaux, artistiques, litté-

raires d'une grande valeur. Le tout

est abondamment agrémenté d'’illus-

trations, de photographies ct d'his-

toriettes humoristiques. Achetez cet

almanach; il charmera vos heures de

loisirs, daus le temps des fêtes.

Au comptoir, 50 sous; par la poste,

58 sous.
- . °

SUR LA NOUVELLE ITALIE, par

M. Vaussard.

Un livre unique et récent, précieux

pour ceux que les grands mouve-

ments du monde moderne intéresse.

Le triomphe du pape, l'oeuvre de

Mussolini. Les positions catholiques,

la franc-maçonnerie, la politique fa-

ciste, la joune littérature.

Ejude fortement documentée, en-

richie de prévoyants aperçus sur

l'avenir international et religieux.

dans le monde. 250 pages.
Au comptoir, 90 sous, par la poste,

$1.03.

LA QUESTION SCOLAIRE, par A.

MICHEL.
Principes théologiques et ecclésias-

tiques. Commentaires et explications

du Droit canonique, en Inatière sco-
laire. L'école et les parents, L'école
et l'Etat. L'école et l'Eglise. Droits et
devoirs de chacun, 175 pages.
Au comptoir 45 sous, par la posté

52 sous.
. ++

LA POLITIQUE DE SAINT THO-
MAS, par VICTOR BOUILLON.
Les principes de la plus saine po-

litique qui soit au monde. La monar-
chie, la démocratie, leurs lois pro-
pres. Devoirs des gouvernés et des
gcuvernants. 175 pages.
Au comptoir 70 sous, par la poste

78 sous,

ADRESSE POSTALE: La Librai-
rie du “Droit”, case postale 554, Ot-

tawa, Ontario.
ADRESSE LOCALE: No 370 rue

Dalhousie, Ottawa. Tel. Rideau 516.
le.

On demande à l’hon.
stevens de ne pas

abandonner l’arène
od
VANCOUVER, 30. .— A unc délé-

pation représentant le parti conser-

vateur de Vancouver et de la Colom-
hie anglaise, l'hon, H.-H. Stevens a
promis de donner son attention à une

requête lui demandant de ne pas sr

retirer de la politique fédérale à l'ex-

piration de son mandat comme dépu -

té de Vancouver-centre, Ayant en té-

te des députés fédéraux ct provin-
ciaux, trente représentants des asso-
ciations conservatrices de Vancou-
ver et de la Colombie anglaise el do

l'association conservatrice des fem-
mes ont insisté fortement auprès da

M. Stevens pour l'engager à se pré-

senter de nouveau dans sa circonse

cription.
 

 

 

TORONTO, 30. — Une profonde

dépression se concentre dans l’île du
Prince-Edouard, et occasionne de la
neige dans le sud québecois et dans
les Provinces Maritimes, et de la pluie
dans quelques endroits de la Nou-
velle-Ecosse. Il a neigé légèrement
dans certains endroits du pays, mais
ailleurs le temps est resté beau et
doux. La pression reste basse au nord
et élevée dans les Etats du sud.
Pronostics: Vallée de l'Oûtaouais

et Haut-Saint-Laurent: vents modé-
rés de l’ouest et du sud-ouest; beau
et doux aujourd'hui et demain.

Maximum hier . . . . . . . 28
Minimum-durant la nuit . . 24
A 8 heures ce matin: Prince Ru-

pert, 38; Victoria, 44; Kamloops, 38;
Calgary, 24; Edmonton, 18; Prince-
Albert, 26; Winnipeg, 30: Bault Ste-
Marie, 30; Toronto, 28; Kingston, 28;
Ottawa, 26; Montréal, 26: Québec,
16; St-Jean, N.-B. 24; Halifax, 36;
Détroit, 36; New-York, 30; Charlot- tetownæ32; Moncton, 24
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Madame Robert Forke, recevra le
vendredi 3 janvier à l'heure du thé,
en l'honneur de sa fille mademoiselle
Mary Forks,

» -

M. R. T. Motherwell, de Aberne-
thy, est arrivé en ville, pour passer
quelque temps, chez ses parents,
l'hon. M. et madame W. R. Mother-
well

" ® &

Madame David Mitchell, de Qué-
bec, est l'invitée de sa soeur, mace-
moiselle Queen Devlin, d'Aylmer.
Qué.

yy = *

M. et madame J, R. Lebeau, pas-
sent une huitaine à Québec, les hô-
tes de M. Joseph Landry et de ma-
dame P. E. Potvin

ee » #8

Madame Elzébert Roy et mesde-
moiselles Roy passent le temps des
fêtes, à Toronto, les invitées de M.
et de madame G. J. Russell.

Madame A. LaBrie (Rosa Latour),
de Détroit est actuellement dans la ‘
Capitale, en visite chez ses parents,
M. et madame S. Latour.

MR. AS Fraser, de Québec, à
passé la fête, de Noël à Ottawa.

. ee

Madame E. R. Paribault & regu sa-
medi solr, en l'honneur de sa fllle,
mademoiselle Pauline Faribault.

»

Madame E. E. Holmes, s'est em-
barquée à Halifax, à bord du "Lady
Nelson,” pour Demarra.

* +

Madame F. x. Lemieux, passe le
temps des fêtes, à Québec, chez sa
soeur, madame J. A. Brochu.

- -+

Mademoiselle Jeanne Dionne, est
retournée hier a Montréal, après
avoir passé la semaine, en notre Cn-
pitale, l'invitée de sa tante, madame
Louis dePuyjalon.

* te

M. et madame J. B. Hunter, ont
reçu vendredi soir, au Château-LAu-
rier, en l'honneur de leur fille Eva,
débutante de la saison. Les invités
étaient au nombre de trois cents.

“- ” +

M. et madame Henry Joseph, de
Montréal, et leur fils, M. Honry Jo-
seph partiront en janvier, pour l'E-
gypte.

* ® e .

Mademoiselle Doris Rainboth, ce
New-York, est l'invitée du consul
général de l'Argentine et de madame
Bollini.

+ . #

Mademoiselle Evelyn Leblanc, est
partie dernièrement, pour Québec,
où elle pessera plusieurs mois. chez
sa mère, madame Leblanc.

. ..
Le mariage de mademoiselle Ma-

deleine Beaudry, fille de M. Adrien
Beaudry, C. R., et de madame Beau-
dry, de Montréal, avec M. Henri
Monnet. fils de M, Albert Monnet,
juge à la Cour d'Appel de Paris, et
de madame Monnet, sera célébré, le
mardi 7 janvier, à neuf heures, en
l'église Saint-Léon de Westmount.

- . -

On annonce les finnçailles de ma-
demoiselle Jeannette Séguin, fille de
M. P. A. Séguin M. P., et de ma-
dame Séguin de l'Assomption, à M.
Lucien Guilbeault, fils de madame
J. E. Guilbeault, de Montréal

Le docteur Paul Morin, de Mont-
réal, sembarquera le 2 janvier, à
New-York, à bord du “De Grasse,”
pour un séjour en France.

- n LA

M. le Dr et madame J. F. Ellis,
ont reçu À l'heure du thé, au Coun-
try Club, samedi, en l'honneur de
leur fille, mademoiselle Margaret
Ellis, qui est au nombre, des débu-
tantes de la saison.

oo» #

Ces jours derniers les nombreux
parents et amis de M. et de Mme
J. A. Laframboise, se réunissaient
en leur demeure pour les fêter à
l'occasion de leur récent mariage.
M. E. Desormeaux voulut bien se

charger de transmettre aux héros de
cette fête, félicitations et meilleurs
souhaits.
Une superbe corbeille en argent,

ornée de fleurs, fût offerte à mada-
me A. Laframbolse par sa gentille
fillette, Colombe; on présenta égale-
ment une paire de chandeliers en
argent ainsi qu'un service à diner en
Limoges.
Très touchés de cette marque d’es-

time, M. et Mme Laframboise, su-
rent trouver des mots heureux pour
remercier leurs parents et amis.
Au cours de la soirée, il y eût pro-

gramme musical par Mmes V. Nolet,
E. Desormeaux, H. Rhéaume, A. Du-
hamel, R. Bastien, MM. V. Nolet,
Oscar Barrette, Aurdle Groulx R.
Sauriol, H. Rhéaume Chs St-Jec-
ques, À. Bériault, O. Goulet, E. De-
sormeaux, A. Duhamel.
A minuit, un délicieux goûter fut

servi. On se sépara à regret, empor-
tant chacun. un heureux souvenir de
ATry . 

~

    

  

 

  

cet cigare BU

cette fête intime.
| Assistaient à cette soirée: M. et
| Mme Chs St-Jacques, M. et Mme A.
M. Laframboise, M. et Mme N. Au-
bin, M. et Mme R. Morisset, M. et
Mme Ed. Séguin, M. et Mme Wm.

| Landreville, M. et Mme Ed. Monette
MM. et Mmes E. Marion, H. Dage-  Inais O. Goulet, E. Dosormeaux, À

| Michaud, Eu. Lalonde, V. Nolet, E.
Boivin, R. J. Bastien, R. Sauriol, J.

| A. Laliberté. T. A. Auclair, W. Gad-
| bois, Oscar Barrette, A. Duhamel, H.
1 Lapointe J. Gravelle, H. Rhéaume,
G. LaCroix, E. Dorion, H. Provost,|
A. Bériault, T. Soublière, J. H. Hé-
bert. C. O. Labrecque, Wm. St-
Georges, G. Charette; Mmes E. La-
fleur, L. Charbonneau, E. Beaulleu,
J. Goudreau, P. Carriére, A. Vachon. !
C. Berthelotte H. Bélisle, X. Groulx,
A. BE. Beauchamp, M. Lecompte, A.
Tessard, O. Ladouceur, J. Desardins,
J. A. Raymond, A, Dumoulin, J. La-
vose, O. Desroriers L, Boisvert; MM.

!J. Coursolles et Aurèle Groulx.
+

Samedi matin, à sept heures et de-
mie, fut béni en l'église Sainte-Bri-
ide de Montréal, le mariage de ma-
demoiselle Marie-Ange Dufresne,
fille de M. et de madame G. Du-
fresne, avec M. René Perreault, fils
de M. et de madame D. Perreault.
et celui de mademoiselle Antoinette .
Dutresne, fille de M. et de madame
G. Dufresne, nvec M. Emile Larose,
fils de M. et de madame N. Larose.
Pendant la messe un programme
musical fut exécuté. M. Dufresnr
était le témoin de ses deux filles.
MM. Perreault et Larose accompa- |
gnaient leurs fils respectifs. Made-
moiselle Marie-Ange Dufresne por-
tait une robe de crépe-frangnis
brun-havane, un manteau de velours
de laine marine garni de lynx et un
chapeau assorti. Son bouquet dtait
fait de lis et de roses-thé. Made-
moiselle Antoinette Dufresne portait
un ensemble de crêpe et drap soleil
bleu-du-roy, un chapeau de même
ton et des fourrures de castor; son
bouquet se composait de roses-thé
et de muguets. Après la cérémonie, 11
y eut réception chez M. et madame
Dufresne et les nouveaux époux
partirent ensuite, pour voyage.

 «.
AvisToutes nouvelles concer

rant le Carnet Mondain, pourront
10 communiguer par téléphone le
solr de 7 A 8 heures. A R 2154 ou
par écrit a Case Postale. 554. La
’roit, Ottawa. Ont
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  ; Sarrois verraient l'index du coût de
ln vie monter de 22%. Or, en ce
imoment, grâce aux conventions:
franco-allemandes, la Sarre jouit
d'un prix de revient acceptable par
rapport au prix de vente de ses,
produits à la France et à l'Allema-
gne; dane ses transactions avec les!
uutres pays, elle n’a qu'un béné-|

1

od lez zalaires seralent élevds de
23%, ce qui aurait une répercus-
tion sur le prix des matières pre-
mières, du combustible, des trans-
ports et sur les impôts eux-mêmes,
l'équilibre serait compromis et la
plupart des usines sarroises seraient
obligées de fermerleurs portes pour
ne pas travailler à perte: ce serait
ln misère pour des milllers d'ou-
vriers contraints au chômage. La
Sarre n'aurait plus, en effet, la res-
source des débouchés vers l’ouest,
car l'Allemagne s'empresserait, si-
tôt le pays recouvré, de rétablir la
barrière douanière d'avant 1914.
Voilà In situation critique qui at-
tend les farrois et sur laquelle lour
presse inféodée à Berlin fait le ai-
lence.

Le plébiscite de 1984 ou de 1985
sara-t-il favorable a ia France? Nul
ne le sait. Mais ce que l’on ne sait
que trop, c’est que l'Allemagne tra-
vaille de son mieux à maintenir et
à augmenter gon influence dans le
pays sarrois, tandis que le gouver-
“ement français met trop de discré-
tion dans sa propagande: on dit
même que des dizaines de milliers
de demandes de naturalisation pro-
duites par des Sarrois n'ont pas re-
çÇu un nocueil favorable. C’est pous-
ser un peu loin le désintéressement
et il serait bien coupable de la part
*21n France de négliger une popu-
lation qui nous est attachée par
tant de souvenirs historiques dans
le passé et qui attend de la France
la prospérité de son avenir économi-
que.
3 décembre 1929.

Charles RUELLAN,
ancien député.
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TI est plus aisé de demeurer caché
ans une retraite que de se bien 

OBTENUS par L'EMPLOI QUOTIDIEN den

~ PREPARATIONS

tx} Cuticura
Le Bavon, pur et odoritérant, pour net.
toyer la peau: l'Onguent, antiseptique et
curative, pour enlover boutons, éruptions
et juritations: et finalement le Talc, ve-
on
ind agréable ndeur.
'avon 25e. Onguent 25c et 50c. Tale 25e

Adretanz-vous au Dépôt Canadien:
J. T. Wait Company Limited, Montréal,

rearder lorsqu'on se produit au de-
hors. IMITATION.

ERTIES ap

et pur, pour tranemettre 4 la peau

Echantillon gratuit de chacun.

a Bitom à Barbe Cutlcum 25e.

 

 

«% CANADIAN DEPARTMENT STORES momo,
 

Voyez les vitrines!  
Mardi est un

JOUR D’AUBAINES A
UNE PIASTRE

Les fameuses ventes se présentent de nouveau!
Des centaines d’articles. Toutes des

aubaines par excellence.

Magasinez de bonne heure!

Voyez les Etiquettes de Prix du Jour
à Une Piastre, en tous les rayons.  

fice tout juste suffisant. Du jour! : :: :*;Pee ee ee
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Four lous,
Mesdames]
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CHACUN DANS SON ETAT
Ne soyons point du nombre de

ces personnes qui s'ingénient à se
rendre malheureuses, soit en exa-
gérant les maux qui leur arrivent,
soit en comparant leurs malheurs
imaginalies 3 Ia félicité apparen-
te des autres. Vivons heureux et
contents dans la position où Dieu
nous a placés, -
Contentons-nous de ln fortune

et des talents naturels que Dien
nous a donnés, et n'en désirons
vas davantage. Dieu sait ce qu’il
nous faut, peut-être serions-nous
damnés si nous eussions eu plus
wesprit, plus de santé, plus de
trésors. Le bonheur ne réside pas
dans la science, ni dans l’opu'en-
ce, ni dans les autres biens de ce
monde; il existe dans la posres-
sion de Dieu. Ce ne sont pas les
richesses qui rendent leureux,
mais Dieu, qui est ln véritable ri-
chesse de nos âmes, nous enseigne
saint Augustin.
Coutentons-nous aussi des biens

que nous avons reçus dans l’ordre
de Ia grâce, et ne nous tourmen-
tons pas inutilement à en désirer
de plus grands. Emplovons com-
me il faut les faveurs que Dieu
nous accorde, et les talents qu'Xl
nous confie, I] ne demande pas
autre chose de nous. Employons
bien notre temps selon les des-
seins de Dieu sur mous, dans la
vocation où il nous à placés, car
a Ja fin de notre vie il n’y aura

plus de temps, nous ne pourrons
plus rien faire pour gagner le ciel,
Du moment de la mort, dépend
notre éternité de bonheur ou de
malheur.
Contentons-nous de notre état,

nous trouverons le bonheur qui
conduit à une mort sainte.
Chacun dans notre état, c’est Ia

volonié de Dieu pour nous tous.
CENSOR,

Petits poèmes
JE SUIS CET ENFANT...

Je suis cet enfant triste et doux
A qui l'en prâto dos bijoux,

Rubis, saphirs où améthyates,
En lui disant: *‘Ne sois plus tristes;

“‘Îls sont à toi si fu les veux,
Faix-les miroiter dans tes yeux.”

L'enfant se cache, les caresse
Et leur dit tout bas dos teu:.rcsses.

S'endormant presque triomphant,
II les aime déjà. l'enfant!

Et quand des mains silencieusos
Ont pris les pierres précienses

TI a rêré que c'est demain:
Des rayons coulent dans ses mains,

Sous la solel! 11 les étale
Et sn fièvro le fait tout pMe…

-—""TTE que faisais-tu. netiot,
Avec cos gestes de Pierrotf”

Je suis l'enfant triste qu'on leurre
Et qui dans ses mairs vides pleure.

Jorette-Alico BERNIER.
——_

Bienseances
g-—çomment se mangentles fruits?
.—Tous les fruits se pélent et se

mangent au moyen du couteau et de
la fourchette à dessert, celle-ci pi-
quant le fruit tenu de la main gau-
che pour que la droite puisse enlever
la pelure avec la lame d'argent, et
découper ensuite le quartier épluché
comme un morceau de viande.
Dans les maisons où ces petits us-

tensiles manquent, on est b'en oblige
de toucher le fruit; mais onne l'è-
pluche jamais en spirale. S'il s'agit
d'une poire ou d'une pomme, on la
tranche d'abord par quartier et l’on
fait en sorte de réserver vers la queue
un peu de pet ~ pour préserver les
doigts du con’ “= Je la partie juteuse,
Si c'était une '£che. après l’avoir
ouverte, on se servirait pour la man-
ger de sa cuillère À dessert.

nse

La Mode
LES GILETS SANS MANCHES
I] est toujours joli d'avoir un gilet

sans manches qui peut remplacer la
jaquette ou être porté sous le tail-
leur et sur les petites robes simples.
Avec les robes claires, les coloris
gaiement rehausseront le ton de
l'ensemble. Avec les ensembles sport,
au contraire, les gilets resteront dans

 

 

modèle nouveau, je vous propos” ce-
lui resserré aux hanches par deux
gros boutons, légèrement blousant
autour de la taille.

resserre

Variété
PAROLES D’EVEQUES

“La presse est l'une des armes les
plus puissantes des temps modernes,
capable, comme celles dont on a fait
un si abondant usage pendant cette
affreuse guerre, de toutes les destruc-
tions, mais aussi de tous les relève-
ments.” Ainsi s'exprime le cardinal
Maurin dans sa pastorale de Carê-
me (du 25, 2, 19) pour Lyon, dont
‘1 est l’archevêque, et pour le diocèse
‘a Langres, dont il étroit administra-
“ut a&postolique.
Rappelant la parole du cardinal

‘le: “Humainement parlant, il n’y a
‘as de prédication qui tienne contre
a mauvaise presse”, et le conseil de
fe X à l'archevêque de Québec en
307: “Mettre de côté de semblables
.oyens, s'est se condamner à n'avoir

~ucune action sur le peuple et ne
:ien comprendre au caractére de son
temps.” Son Eminence déplore que
les catholiques n'aient pas suffisam-
ment compris l'importance des ceu-
vres de presse, sans lesquelles l’exis-
tence de toutes les autres est com-
promise,

T1 trace magnifiquement leurs de-
voirs aux journalistes et aux fidèles.
Pour les fidèles qui voudraient con-

cilier des choses inconciliables comme
le sont la pratique des sacrements
et la lecture des journaux hostiles à
la religion, nous pouvons et nous de-
vons rappeler le “non licet” de
l'Evangile,
Aux ténèbres de l'erreur et du dou-

te, il faut opposer la lumière de le
vérité. “Illuminare his qui in tene-
kris et in umbra mortis sedent, ad
dirigendos pedes nostros in viam pa-
cis.” La vérité seule nous donnera
la paix et Ja liberté, De quelle se-
curité peut jouir un pays où les fon-
dements de l'ordre social--Dieu, la
religion, la famille, le droit de pro-
priété—sont chaque jour plus ou
moins battus en brèche par une pres-
se qui a sur l'oninion publique qua-
tre parts d'influence sur cing? 8i
nous voulons que la paix et la pros-
périté règnent au sein de notre pa-
trie bien-aimée —et pourrions-nous
ne pas le vouloir?—nous devons nous
eppliquer de toutes nos forces à y
faire régner l'influence de la presse  catholique.”

P. B,~de Hull,

-|dence un souper qui fut suivi d’une

 

  
 

Manteau du soir en la saison d

gris formantunharmonieuxavec l'en
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LE DROITOTTAWA LUNDI 30 DECEMBRE 1929

L'ELEGANCE FEMININE IQUVELLES DE
BUCKINGHAY

23 OXCEMBRE, 1929.
Carnet Social:—
Le soir du 25 décembre, avait lieu

TN

M. Félix Mercier, gérant de la Ban-
que Provinciale d'Aylmer, Il y eut
chants et déclamations de toutes
sortes sulvis d'un goûter. Y assis-
talent: M. et Mme Zéphir Mercier,
M. et Mme Elie Mercier, M. et Mme
Napoléon Hotte, Milles Blanche et
Marguerite Ladouceur, Marie-Luce
ot Idalta Mercier, de Lochaber, M.
et Mme J.-B. Lalonde, Gérard Lalon-

 
Mongeons, d'Angers, M. Gérard Beau-
dry, d'Ayimer, MM. Thomas et Sa-
muel Gauthier, de Pembroke.

Milles Blandine et Lucie Barbarie,
étudiantes au Couvent de Montebello,
sont en viste chex leur oncle, M
Isaïe Gauthier, de Buckingham.

jours à Buckingham dans leur fa-
mille.
Mile Benoîte Farrell, du couvent

d'Eastview, eat à Buck'ngham, chea

le temps des vacances.
Mile Thérèse Tremblay, de Toron-

to, est l'hôte de ses parents, M. et

3s'ne de jours.
M. ot Mme Donald Cameron sont

 PITA

une réunion de parents et d'amis ches |}

de, de Mine de Mica, Mlle Jeanne ||

 

Miles Anita et Léona Lascelle, de |f
St-Jérôme, passe une huitaine del,

sa mère, Mme Joseph Farrell, pour |:

Mme Jos. Tremblay, pour une quain-

retournés à Brantford, Ont, apres |g avoir passé la Noÿl à Buckingham.
chez leurs parents.

e +e à

Décès:
M. et Mime Adélard Goulet ont eu It

“ |Madeleine, décédée lundi. L'Inhuma-

midi Nos sympathies.
.

Vos Nouvelleoi—*
Quand vous avez un visiteur ou

que vous allez en promenade, quand
un événement heureux arrive chez les
vôtres, faites-nous le connaître soit
par téléphone ou par écrit, soit par
une visite personnelle.

30 décembre, 1929.
CARNET SOCIAL.
M. Horace Fournier, d'Erié Mich..

est l'hôte de Mille Edna Gauthier
i en pour une huitaine de jours.

Hil dni] TEE M. ot Mme Rodrigue Gauthier, de
be é - Hull, ont passé la Noël à Bucking-
pen ham chez leurs parents.

Mlle Marie-Desneiges Fournier, de
New-York, rendait visite à des pa-

‘hiver; agrémenté d'un collet renard rents et amis de Buckingham, ces

  

 

 
 

SOUVELLES
DE CORNWALL

Nous avons le plaisir de publier
‘” june lettre ouverte reçue de M. L. P.'

Jouchard. ;
«28 chers cor ralriotes,
A l'aurore de lo nouvvelle année

.@ seis le bes:.n du venir, 0. iciel-
lernent, comme propagandiste du
journal le “Droit” d'Ottawa, offrir à
toute la population canadienne fran-
gaise de Cornwall mes meilleurs,
voeux de bonheur, de bonne heu-;
reuse et sainte ann'e, Je souhaite
h tous santé, succès, prospérité: que,
le Bon Dieu exauce les voeux ar-,
dents que je formule pour vous. Je
saisis cette occasion pour vous re-|
mercier bien sincèrement de l'ac-
votre meilleur ami le “Droit”, ce,
vous avez su me faire lors de mon
:“jour au milleu de vous. |

J'éprouve un grand bonheur et:
une jole blen vive de constater que!
votre meilleur ami Le “Droit”, ce
‘ournal par excellence, b%ni par l’é-
«lise, notre meilleur intermédiaire
dans toutes Ise choses sociales et na-;
tionales, pénétre aujourd’hui dansi
presque tous les foyers où vibrent.
"Ame francaise et catholique. Vous
aurez raison, plus tard, de vous ré-
jouir de l'épanouissement des nôtres,
de leur plus grande influence dans
i-elte province, grâce à l'intelligen-
te compréhension que vous aurez
lémontrée en faisant les sacrifices
n“cessaires pour nider de préffren-
!re notre facteur idéal du bien, votre
‘'oeurnal, que vous aimerez dé plus

plus.
. Fasse le ctel qu’en l’an 1930 j'aie le

  
des couleurs plus neutres. Comme ème plaisir de me retrouver au mi- dans leur toilette les dames admises

“tion de vous et attendant, je sui-
vrai chaque jour, par le courrier
‘outes vos activités. et tâcherai de|
faire du bien à mes compatriotes et
faire rayonner dans tous les foyers
le semeur de bien, le “Droit”,
Croyez au patriotisme sincère et

À l'affection et au dAvouement de
l’un des vôtres qui s'honore d’être
votre ami.

… + 8

L'équipe de hockey Calts de Corn-
wall a été défaite par le pointage
de 3 à 2 dans une partie d'ouverture
de la ligue par l'équipe Russell de
la ville du même nom. Une glace
molle et le fait que trois joueurs
du Cornwall ne purent faire le voy-
nage daffaiblit notre équipe. Wil-
frid Dextras blessé lors de la der-
nière partie avec le St-François-
Xavier, ne put participer à In partie
et ne pourra reprendre son poste
avant deux semaines; Roney Ja-
mieson, à cause de son emploi, ne
pourra participer aux parties en
dehors de la ville et Bob Penny était
aussi absent. Cependant la partie
fut intéressante. Arthur Contant et
M. Jamieson en furent les étoiles,

© ae

A l'occasion de :& Noël, M. et Mme
John Giroux donnèrent à leur rési-

veiliée. Les nombreux convives
s'amusèrent avec entrain. Le repas
fut servi. par Mlles Aurore Grégoi-
T6 et Aurore Martin et à la veillée
MM. Braban et Gegnier firent les
frais de la musique. Assistaient:
M. et Mme Domina Grégoife, M. et
Mme Ephrem Aubin, M. et Mme,
Onézime Martin, M, et Mme Hor-|
misdas Giroux, de Masson, Qué, M.i
Hector Giroux, Mlle Marie-Ange La-
noix, M. Ovila Giroux, Mlle Thé-
rèse Aubin, M. Victor Giroux, Mlle
Florida Martin, M. Arthur Giroux,
Mlle Yvonne Aubin, M. René Gau-
tiller, Mile Rolande Martel, M. Da-
vid Gauthier, Mlle Anna Godin, M.
Guillaume Séguin, Mlle Marguerite
Godin, M. Ernest Martin, Mlle Au-
rore Martin, Mlle Aurore Grégoire,
M. Hector Chovrier, M. Brabant, M.
Gagner,

a * ®

Plusieurs piétons se sont plaints
du danger qui les menace actuelle-
ment à cause des glaçons tombant
des toits; le chef de police Fred.

semble. ee eet. | Jours derniers. ;
steurs personnes ont été blessées se.|eEherssaPheite
rieusement de cette façon et le chef leur bébé ont passé le jour de Noël
déclare qu'il sera sévère. Avis aux à Hull chez M. Charles Giroux.

Intéresscs. M. et Mme Alonzo Demers, sont
pour une semaine en visite chez des
parents & Hull

  

AU CNR
SIXIEME IRRADIATION

ANNIVERSAIRE
MARDI SOIR

11.00 A 1200 pm.
De l'Atlantique au Pacifique

4 Ottawa et Hull, récemment
M. Ovila Turpin et ses deux fils

Léon et Lio:#?, de Hull, étaient en

Artistes: Marguet.ta Nuttall, soprano; promenade chez M, Flséar Sabourin |};
Allan Burt baryton. l'occasion de Noël.
… Ouverture— Parties de La L. O. H. A.
Tommy Lad” Suit la liste des dates où seront

par Allan Burt jouées les parties de la Ligue de la
-eouts par Sir Ber:y Thornton, prés Vallée outaounise pour la saison
sident du Canadien National. 1929-30
GavastSue 1-— *
"ns et trois'ème mouvement de la

symphonie écossaise.
Chant :—

DÉCEMBRE

, Rockland.*Arle”— Ophelia de Ham)
Piere de Manet Vendredi le 20, Ten-Test va Ga-
Orch par Marguerita Nuttall tineau,
rchestre:— * - i -‘rois danses” . . Tom Jones Ven ved, le 27, Gatineau vs Rock

scours en français par W. ID. Robb, vi- land. .
ce-préaldent du Canadien National Vendredi, le 27, Rockland vs Ten-
Orchestre:—Spshestre Test.
Chant:— JANVIER
v ovely Cella" Vendredi le 3, Buckingham vs

““pPhyl"s hos such Charming Grace”
“An old Fashioned Town”

par Allan Burt

Ten-Test.
Samedi, le 4, Gatineau va Rock-

Orchestre:— land.
“A Racket at Gillingans” Mercredi, le 8, Rockland vs Gati-
Chant :— !
“ummer” neau.

Vendredi, le 10, Tén-Test vs Buc-
kingham.

Orchesiry.Marguerita Nuttall. Samedi, le 11, Ten-Test vs Rock-

New Year's Ouverture”. land.

meme Mercredi le 15, Rockland vs Buc-
RETOUR AU PAGANISME kingham.

D'après ce qui se passe dans tous Test,
les pays, à propos de modes, i] n'est
pas étonnant que le chef du proto- Gatineau.
cole de la cour anglaise se sont ému
et ait prit des dispositions pour ar- |neau.
rêter ce retour au paganisme. On lit Vendredi, le 24, Buckingham vs
dans les journaux anglais: “Le Lord Rookland.
Chambellan a fait part des règles| Mercredi, le 20, Gatineau vs Buc-
auxquelles devront se conformer ‘ngham.

Vendredi, le 31, Rockland vs Buc-
pour les prochaines réceptions à Ia kingham.
Cour, FEVRIER
Les robes devront être allongée, de Vendredi, le 7, Buckingham vs

sorte que la traine ne soit pas dis Ten-Test.
tante des talons de plus de 15 pou-, Mercredi. le 12, Ten-Test vs Buc-
ces. Les manches devront descendre kingham.
au moins jusqu'aux coudes. Les bras Samedi le 15, Ten-Test vs Rock-
nus sont interdits”. land.

C’est donc un premier retour aux
modes d’avant-guerre. Reste à savoir
si ces règles seront suivies dans les
réceptions mondaines. land,
Après cela, sera-t-il permis de Mercredi le 38, Buckingham vs

critiquer les mesures prises par l’au- Gatineau.
torité religieuse? Vendredi, le 28, Rockland va Ten-

LYSIS. Test.

“Italien Street Song”
“Aunie Laurie”

  

 

 

Bonbons pour Cadeaux
DU JOUR DE L’AN

 

Prop. des Montreal Shoe Stores,

Les succès extraordinaires qu’ont marqués nos
ventes cette année, sont une preuve convaincante
que le publie en général sait apprécier les valeurs
sans égales que nous leur offrons.

BYRE|
Remercie cordialement ses nombreux clients pour
leur bon encouragement,

Pour coincider avec la derniére semaine de
l’année, nous avons voulu faire une vente encore
plus sensationnelle que les précédentes. Venez tous
prendre votre part des aubaines qui seront offertes,

LUNDI ET MARDI
 

douleur Je perdre leur petite fille |B

tion eut leu lo jour de Nodl aprds- 5

 

BELLE VALEUR POUR ENFANTS
Pantoufles en feutre carreauté. Bonnes semelles en feu-

tre très confortable.
Pointures de 4 à T.
Notre prix réduit
sur cette vente,

C.
 

Pardescus pour Enfants
Couvre-chaussures en cachemirette

noire à 8 boucles, Bonnes semelles ga-
ranties de première qualité. Pointures
de 5 à 105. Valeur régulière de $2.00.
Que pensez-vous de notre prix de,

Milles Geneviève et Yvette Latour |
4 passaientune semaine en promenade |E

 

   

    
RES-

 

Vendredi, le 30, Buckingham vs |i PANTOUFLES POUR HOMMES
Pantoutles carrenutées avec semelles de feutre recouver-

tes de cuir, ainsi quetalons de cuir. Pointures de

Excellent cadeau pour,

 

    
Vendredi, le 17, Gatineau vs Ten- ¥

Mercredi, le 22, Buckingham vs.

Vendredi le 24, Tentest vs Gatl- |!

Mercredi, Je 19, Gatineau vs Ten- |}
Test. f
Bamedi, le 22, Gatineau vs Rock- |}

 

Pantoufles pour Dames
4

Jolies pantoufles en feutre anglais

pour dames, semelles en feutre re-

suvertes de cuir et talon de cuir.

intures de 3 à 7. Valeur régulière

le $1.00. Un cadeau toujours utile,

 

 

PARDESSUS POUR DAMES
Couvre-ohaussures en jersey noir ou drab avec chafînette

pu à courroie ajustable pour dames,

Talons hauts ou moyens et doublure

inineuse. Les plus nouvelles formes.A
e
T
I
A
R
S
S
C

   

   Frais et deChoix au Venetian Sweets
 

Din . Chocolats et Liqueurs assortis. Régu-
er lier 60c et 80c la boîte d’une 49

et Souper livre, pour . vo se se se 03 C

Satinettes et Chicken Bones assortis.
‘Régulier 40c et 50e la livre,
pour ae .. se ee .. .. oe 98 34c

réguliers pour. ceux
qui font leurs em-
plettes du Jour de
l'An, de 11 h. 80
a m à 8 h. p M Noix et Fruits Glacés assortis.
40c et plus La boîte ow À oe ec oe LX] = 3c

5 Décorettes du Jour de l’An.

dots d'après-midi, La boîte es 0 0 e 0 .. oe 25c

30c Turkish Chips assortis. …… 29cBoîte d’une livre ..

S
A
L
S
A
S
O
L
O

U
S

  

 

Le plué vaste assortiment de Liqueurs et Cannes
et Paniers de Bonbons,

; ‘Alles an VENETIAN pour vos Cndeaux de Bonbons. 
Simard décide de poursuivre tous
les propriétaires d'immeubles qui
laisseront accumuler de Ja glace au bord des toits Par le passé plu-,

Venetian Sweets
200, rue Sparks Que6

‘ointures de 2% à 7 dans le lot. Va-

’ leur régulière de $3.00. Quantité 11-

mitée. Prix de la vente,

  

 

MONTRE

26 magasins: Montréal, Québec, Ottawa,
Trois-Rivières,

  

 

AL SHOE STORES

 

 
270, RUE DALHOUSIE
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366, RUE DALHOUSI,
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. ENTICRE INDÉPENDANCE
~ AU CONGRES PAN-INDIEN,
  ‘

Le comité exécutif a ap-
prouvé la résolution de

« Gandhi, chef nationaliste.
—Résolution au 44e con-
grès national.—Pas à pas.

, —Le status de dominion.
— Désobéissance pacifi-
que.—Rapport de la com-
mission Simon à venir.

 

LE TIMES

' LAHORE, Indes, S.P.C..
3. — Au 44e Congrès nationaliste qui
s'est ouvert dimanche, avec l'entière
approbation du comité exécutif du

 

parti du Congrès national pan-indien *
oh présentera des résolutions deman-
dantl'indépendance complète de l’In-
de de la Couronne britannique.
Le comité exécutif, au cours d’une

réunion préliminaire à la convoca-
tion du Congrès, au vote de 134 à 77,
& approuvé la résoluion de Mahatma
Gandhi, leader nationaliste, favori-
sant l'indépendance complète.
(Les mesures de non-coopération

-yavec l'administration britannique, in-
troduits par Gandhi comportent le
refus d'assister à la conférence de
table ronde convoquée à Londre dans
lè but de discuter la situation poli-
tique dans l'Inde et préconisent le
boycottage des législatures centrales
et provinciales dans un programme
de désobéissance civile et de non-
paiement de taxes quand le comité
le jugera à propos.

L'OUVERTURE

‘Plus de 30,000 Indiens ont assisté à
l'ouverture du Congrès, quand le Pan-
dit Jawaharlal Mehrou, président du
Congrès, leva le drapeau national, la
foule rompit le cordon de police et
essaima vers l’estrade, plusieurs per-
sonnes perdirent connaissance dans
l'affaire, y compris Abbas Tyabiji,

vfeux congressiste.
Le Pandit déclara que le drapeau

at.dawbitjamais être abaissé tant qu’il
resterait un citoyen vivant dans l’In-
de La foule accueillit ses paroles
avec des acclamations et des cris de
“Vive la révolution”. Le désordre
menaça de dégénérer en sédition
Dans son discours d'ouverture, le

Pandit s’exprima ainsi: ‘Nous voulons
mettre un terme à l’explo:tation des
pauvres dans l'Inde et obtenir un
véritable pouvoir, non pas simplement

la livrée d’office”.
Dans un poignant appel il dit:

GLOIRE DE L'EMPIRE

“Comment pouvons-nous coopérer
quand nos camarades sont en prison
et que nous n'avons aucune garantie
de notre véritable liberté? En dépit
de la moisson d’or et de fort dividen-
Le la boue, les huttes, les taudis et

nudité de la population rendent té-
T'oignage à la gloire de l’Empire bri-
mnique dans l'Inde”.
Ve Pandit se qualifie de “républi-
cain socialiste” et prêche l’indépen-
dance nationale complète. Il préco-
nise le boycottage immédiat des lé-
gislatures et l'organisation d’un mou-
vement pacifique général “contre la
taxe”. Il déclare que l'Asie et l'Inde
doivent jouer une part importante
dans le mouvement mondial. Si l'Inde
ignore le monde, elle doit le faire à

ses propres risques.
Gandhi a fait observer dans son

discours au comité exéculif que tout
en favorisant l“indépendance complè-
te, il désire procéder pas à pas pour
atriver à céite fin. Bien qu’il pro-
pose un programme de résistance non
violente à l’administration britanni-
que, il ne cunseille pas la mise à exé-

cution immédiate de ce programme

eh son entier.

' PRELIMTNAIRES
L'an dernier, le Cungrès pai.-indien

a’ adopté une résolut-on préconisant

uñe campagne de dés-béissance civile

si le status de dominion n’était pas

accordé à la fin de 1930.
Le gouvernement anglais a encc :

à entendre le rapport de la commis-

sien présidée par Sir John Simon sur

le projet de réforme statutaire et la

mesure dans laquelle on pourrait ac-;

corder le gouvernement responsable.

 

LE MES
Le Sunday London Times dit que si

le Congrès pan-indien est vraiment

représentatif de toute l'Inde, sa réso-

lution demandant l'indépendance

complète serait l’événement le plus

ve et le plus important depuis la;

mutinerie de 1857, “mais comme ques-

tion de fait, le Congrés n'est rien de
a

e journal prétend que le groupe se

> pose de “quelques milliers d'In-

dienè non représentatifs dont les cer-;

veaux ont été surchauffés par les

idées de démocratie occidentale”.
Ceux-ci, dit le Times, ne représentent|

pas l'Inde, “dont les neuf-dixièmes de

la‘ population est illettrée et ne s’oc-

cuppe aucunement de politique... la

dernière demande d'indépendance

camplète, est, 11 va sans dire, “fan-

tastique.”

’ MANIFESTATIONS

AHMADABAD, Bombay, Inde, P.A..
30. — A l'arrivée de Sir Frederick
Sykes, gouverneur de Bombay, ici
hier, les ligues de l'indépendance de
la, jeunesse ont manifesté à l'exté-

,xjeur de la gare, arborant un drapeau
I noir et criant: Frederick Sykes, re-

toürne chez toi”.
Sir Frederick & reçu plus tard des

adresses de bienvenuede la munici-
palité, de la commission régionale et
locale et de l'Association des proprié-

! taîres d'usines.eu

el SPA,’

 

 

36 perles contenues
dansces huitres

STRATFORD, Ont., 30. — (P.
C.) — William-J. Madge, confi-
seur local, à vu lui échapper ce

que les bijoutiers esti nent être

une petite fortune. Trente-six

perles, l'une de la grosseur d'un

petit marbre et d'excellente
qualité, dit-on, ont été trouvées
dans de la soupe aux huîtres

qu'il avait préparée pour le
souper. Comme il fit boullir les

huîtres, les perles sont mainte-
nant sans valeur. S'il les eût
conservées intactes, elles au-

raient valu plusieurs centaines

de dollars, dit un bijoutier lo-
cal qui en fit l'examen.      
  

TROIS HOMMES
TUES, SAISIE
CONSIDERABLE

Trois chaloupes de contre-
‘ bande sont saisies samedi
soir et hier matin.—Elles
portaient des liqueurs
évaluées à des centaines
de mille dollars—Outre
les morts, un homme a
été grièvement blessé.

LES CAPTURES
NEW - LONDON, Connecticut, 30.

(P.A.) — Trois contrebandiers de li-
queurs ont perdu la vie, un quatriè-
me a été grièvement blessé et de la
liqueur pour une valeur de six cent
mille dollars et trois chaloupes de
contrebande ont été saisies samedi

soir et hier matin. Il est possible
que d'autres saisies soient opérées,
Les trois hommes tués et le blessé

étaient à bord du bateau C.-5677, de
Newport, R.-I, qui se dirigeait vers
Newport lorsqu'il fut aperçu par les
gens de la patrouille garde-côtes
CG-290, en charge de A.-C. Cornell.
Le bateau-patrouille ouvrit le feu au

“moment où le contrebandier s’effor-
Çait de s’enfuir. Les trois cadavres
furent trouvés dans le compartiment
du pilote et le blessé sur le, pont.
Cing cents caisses de liqueur ‘furent
trouvées à bord et transportées & la
station locale du garde-côtes.
Quelques heures plus tard, le bateau

patrouille Legare aperçut le Flor del
Mar au large de Skagway Reef, près
de Montauk Point. Otto Bentz or-
donna à ses hommes d'aborder la
chaloupe. La cale du contrebandier
était une fournaise ardente. Les
flammes furent éteintes et les mem-
bres de l'équipage furent transportés
en chaloupes. Bents tenta de faire
une capture sur terre, mais sans suc-
cés. Le Flor del Mar était ‘alors en
danger de sombrer, une partie de sa
cargaison de quatre milles caisses de
liqueur fut transférées au bateau-
patrouille et le bateau fut remorqué
à la base locale.
A huit heures et quart hier matin,

R.-E. Cash, en charge du CG-23, vit
12 bateau de péche Roamer dans la
baie de Napeague, au large de Long
Island. Des coups de feu furent tirés
du bord, avertissant l'équipage du
Roamer de la présence du garde-
côtes. L’équipage se sauva en cha-
loupe au bord. Le bateau de contre-
bande avait cing cents caisses de li-
queur et il fut aussi remorqué à la
kase locale, Les membres de I'équi-
page n'avaient pas encore été captu-
rés hier.

—————
CHARLETTETOWN, 1. P. E, 30.—

(S.P.C) Le feu a causé des dom-
mages de $600,000 dans Vile du Prin-

!ce Edouard cette année, suivant le
rapport du prévôt des incendies C.

i AlBeers.

    

\DÉVELOPPEMENT
MINIER PRÉDIT

Si l'on en croit l'hon. Char-
les McCrea, ministre des
mines dOntario, les dix
prochaines années seront
très prospères dans la
province au point de vue
minier.

RÉGION DESUDBURY
SUDBURY, Ont,spc, 30.— Dans

un discours prononcé ici samedi soir,
I'hon. Charles McCrea, ministre des
mines d’Ontario, a prédit un dévelop-
pement minier sans précédent dans la
province au cours des dix prochaines
années. Le ministre a fait cette dé-
claration à un diner donné en son
honneur par la section de Sudbury de
l'Institut canadien des mines et de
métallurgie M. McCrea a reçu en
cadeau une montre de ses électeurs
de Sudbury, qu’il représente depuis
1911,
Au cours de la quatrième décade du

présent siècle, dit l’orateur, la produc-
tion minérale de la province qui a été
de millions de dollars au cours des
trente dernières années, sera doublée
dans les dix années à venir. Il est
aussi possible que dans cing ans les
mines de l’Ontario produisent pour
deux cent millions de dollars par an-

née.
Parlant du développement des mi-

nes d’or le ministre dit que plusieurs
nouveaux producteurs surgiront bien-
tôt. Deux nouveaux moulins sont en
voie de construction, près de Port
Arthur, Ontario, et une unité de cinq
cents tonnes fonctionnera bientôt
dans le district de Patricia.
M. McCrea se montre également

optimiste sur les perspectives de dé-
veloppement d’un corps économique
de combustible suffisant à garantir,
pendant plusieurs années, des provi-
sions pour fins domestiques et indus-
trielles dans le nord de la province.
Cela est possible grâce à la découverte
de dépôts de ligni‘e dans la région
de la rivière Abitibi. Le ministre
espire cue l’octroi _complémentaire
d'un demi-cent la tonne accordé par
le gouvernement provincial pour pro-
duction de minerai de fer ameénera
l'exploitation de dépôts considérables.
M. McCrea assure les assistants que

de l'énergie sera fournie amplement
et prochainement à un coût raison-
nable aux habitants de la région de
Sudbury. La commission d'énergie
hydroélectrique, dit-il, est à étudier
la chose. On a en vue trois sources
d’énergie: la rivière Mississauga, avec
développement =possible de 100,000
chevaux-vapeur; la rivière Abitibi,
dont on pourrait transporter l’éner-
gie à Sudbury et la rivière Outaou-
ais, près de Mattawa, avec développe-
ment possible de 200,000 à 300,000 che-

vaux-vapeur.
BONNE NOUVELLE

NORTH BAY. S.P.C., 30. — On re-
garde ici comme très importante la
déclaration de l’hon. Charles McCrea,
a savoir que la commission de I'hydro
cherche les moyens de fournir a cette
ville de l’énergie provenant d’autres
sources. Le développement d’énergie
de l’Outaouais. dont parlait samedi
M. McCrea à Sudbury, est désiré ici
depuis quelque temps, et une déléga-
tion du conseil de ville et du boarc
of trade ira à cette fin interviewer le
premier ministre Ferguson au com-
mencement de l'année.

———ae

On demande à l’hon.
Stevens de ne pas

y a

abandonner l’arène
VANCOUVER, 30. .— A une délé-

gation représentant le parti conser-

vateur de Vancouver et de la Colom-
bie anglaise, I'hon. H.-H. Stevens a
promis de donner son attention à une
requête lui demandant de ne pas se

retirer de la politique fédérale à l'ex-

piration de son mandat comme dépu-

té de Vancouver-centre. Ayant en tê-
te des députés fédéraux et provin-

ciaux, trente représentants des asso-

ciations conservatrices de Vancou-
ver et de la Colombie anglaise et de
l'association conservatrice des fem-
mes ont insisté fortement auprès de

M. Stevens pour l'engager à se pré-

senter de nouveau dans sa circons-
cription

 
 

STE-JULIE DE VERCHERES,
Qué, 30, — (P.C.) — Quatre jeu-
nes garçons fermiers ont été tués

: samedi soir par l'effondrement
d’un plancher de la ferme de M.

| Antonio Pepin, où se trouvaient
environ huit cents sacs d'avoine
récemment battue, Les victimes
sont: Megella Pepin et son frère
Georges-Aimé, Armand Savaria et
Benoit Blain. Antonio Pepin se fit
de légéres blessures.
Après que les sacs d'avoine eu-

rent été placés dans le grenier,
dit-on, on constata que le plan-
cher baissait. On travaillait à le

 
 

—

QUATRE JEUNES GARCONS SONT TUES

PAR L’EFFONDREMENT D’UN PLANCHER
solidifier quand l'accident se pro-
duisit et que les quatre garçons
furent ensevelis sous les débris.

. M. Pepin venait de terminer sa
journée de battageet mitl'avoine .
dans le grenier, comme d’habitu-
de, aidé de ses deux fils, de deux
autres garçons et d'autres mem-
bres de sa famille: * C’est ‘alors
qu’on s’aperçut que le plancher
allait s'effondrer.
A l'enquête tenue hier midi par

le Dr A. Lapièrre, coronsr du dis-
trict de St-Antoine-sur-Richelieu,
le jury rendit un verdict de mort
accidentelle. 

 

__ —

PAR M. McCREA

 

 

Marine royale canadienne ont été
un communiqué du ministère de

. canadienne comprend 94 officiers

   
LES DÉPENSES DE NOTRE MARINE

Pour l’année civile finissant le 31 mars 1929,

et 141 hommes de réserve mobilisée et 62 officiers et 795 hommes
de réserve volontaire.

La marine canadienne fera l'acquisition, en 1931, de deux des-
troyers, le “Saguenay” et le “Skeena”, ‘qui colteront $3,350,000 tout
montés.

 

les dépenses de la
de 1.8 millions de dollars, suivant
la Défense nationale. La marine
et 616 hommes actifs 35 officiers
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SEUL QUOTIDIEN FRANÇAIS D’OTTAWA ET DE HULL

  

OTTAWA LUNDI 30 DECEMBRE 1929__

 

   
 

LA FIN D’UN GRAND VOYAGE
 

    
PAUL PAQUIN et DICK LESAGE, arrivant à Halifax, N.-E,, après

avoir traversé le Canada en canot. Ils étaient partis de Vancouver le ler
mai. La gravure nous fait voir les vaillants avironneurs, au moment où
ils sont accueillis et bonjourés par le maire Castonguay, de Halifax. De
gauche à droite: PAUL PA IN, |gauche à QU e maire L. R. CASTONGUAY, et DICK

 
 

   
L'HON, CRERAR DEVIENDRAIT

MINISTRE AUJOURD'HUI
 

On s’atteud à ce qu’il prête serment, cet après-mi-
di comme ministre des chemins de fer.

 

L'hon. T.-A. Crerar est dans la capitale depuis ce midi. 1!
serait assermenté comme ministre tout de suite avant ou immé-
diatement après la séance du cabinet, qui commence à deux heu-
res et demie cet après-midi.

Comme M, Crerar a eu une entrevue, ce matin, avec l'hon.
Dunning, ministre des Finances et ancien ministre des Chemins
de fer on pense qu’il aura le portefeuille de ministre des Chemins
de fer. Mais il n'y a rien de certain encore, au moment où nous
allons sous presse. D’autre part on parle beaucoup de la nomina-
tion de M. Robert Forke au Sénat, et si cette nomination a lieu
cet après-midi il se peut fort bien que M. Crerar prenne son porte-
feuille de l'Immigration et de la £'olonisation. Cette version des
événements prochains est la plus probable, attendu que le prochain
ministre, qui. devra remplacer M, Robb,, devant être pris dans la
province de Québec dont il représentèra la minorité de langue
anglaise, ne saurait représenter l'Immigration dans le cabinet.
Le ministre de l'Immigration est surtout pris dans les provinces
de l'Ouest, pour lesquelles l'immigration est surtout pratiquée.

Le rouveati ministre du» Québec serait -M. Howard, M. P., de
Sherbrooke, qui a le plus de chances à cette nomination, bien que

le nom du député de Brome, M, W.-F. Kay, soit aussi grandement
mentionné. M. Howard a l'avantage de posséder les deux lau-
gues officielles du pays.

M. Crerar a été longtemps cultivateur. 11 a été ensuite maitre
d'école, puis organisateur des Grain Growers. 11 a dirigé les des-
tinées des progressistes longtemps. Dans le gouvernement unio-
niste il a été ministre, et n’a pas voulu survivre à ce gouvernement,
quand M. Borden a renris la direction des affaires du pays, la
guerre finie. .      
 

AGITATION EXTRÉMISTE AUX INDES
LONDRES. 30 — (S. P. A.) — “La veille de 1930 aux Indes ressemble

de façon étonnante à l'atmosphère de 1917 en Irlande”, écrit J. L. Garvin
dans le Sunday Observer. Lés mêmes mots remplissent l’air-Status du
Dominion, conférence, amnistie. “Des cris de confusion s'élèvent même
parmi les modérés tandis que les extrémistes du Sinn Fein indien procla-
ment le boycottage politique, la révolte civile, la sécession des corps pu-
blics, de refus de payer taxes et la cessation de toute corporation avec les
représentants britanniques.

Garvin dit que le Sin Fein est devenu de plus en plus un modèle pour
les extrémistes indiens et dit que le Congrès Pan-Indien a délibérément
adopté comme chant national: “Wearing of the Green”. Ce serait là un
signe que l’Inde essaye d’imiter.le modèle irlandais en tous points et d'at-
teindre à l'indépendance complète.

Garvin ajoute cependant que cette agitation est vouée à un gigantes-
que désastre.
 

 

 

LE “DROIT” DANS SON
NOUVEL IMMEUBLE
Samedi après-midi, on a fait le déménagement de l’ad-

ministration du ‘‘Droit’’ dans le nouvel immeuble, tout à
côté, au No 98, rue Georges.

Nos amis, nos lecteurs et tous nos clients voudront bien
en prendre note.
. L’ancien bureau d’administration du ‘‘Droit’’ servira,
à partir de jeudi prochain, de salle d'attente aux voyageurs
du service d’autobus Gatimeau.

 

      

 
   

 

 

S. G. Mgr Ross est
recu en audience

CITE VATICANE, 30. (P.C.)
—Le Saint-Père a reçu aujour-
d'hui en audience S. G. Mgr
F.-X. Ross, évêque de Gaspé.
Sa Sainteté s’est intéressé aux
cheses du diocèse et a accordé
se bénédiction apostolique.

     
  

LA PORTÉE DE
L'ABOLITION DE

Le gouvernement nationa-
liste de Chine a lancé un
décret en vue d’abolir les
privilèges d'’extraterrito-
rialité après le premier
janvier. — Certains
croient que le gouverne-
ment n’a pas en vue des
mesures radicales.

NÉGOCIATIONS ?

SHANGHAI, 30. P.A. — Dans les
milieux étrangers locaux, on discutait
hier soir avec beaucoup d’appréhen-
sion la portée du décret d'extrater-
ritorialité du gouvernement nationa-
liste en vue d'abolir de tels privilèges
en Chine après le premier janvier. On
eroit ici que le décret aura pour ré-
sultat l’abolition de l’extraterritoria-
lité dans toutes les parties de la Chi-
ne, sauf dans les ports pouvant être
protégés par les cuirassés étrangers.
Ce dernier groupe comprend les ports
sur la côte de Chine et le long du
fleuve Yang-Tsé, où les ports sont
accessibles aux vaisseaux océaniques.
Les personnes au courant’ des affai-

rés chinoises né croient pas que le
gouvernement nationaliste ait en vue
des mesures radicales relativement au
programme d'extraterritorialité, pour
ce qui concerne les concessions et les
établissements étrangers facilement
protégés. On fait remarquer que le
conseil d’Etat nationaliste, dans un
décret abolissant l'extraterritorialité,
publié samedi soir, a ordonné aux
pouvoirs exécutif et judiciaire de se
préparer à l'exécution du mandat le
plus tôt possible. On voit là un in-
dice que le gouvernement nationa-
liste ne cherche qu’à entamer des né-
gociations avec les puissances con-
cernées le plus tôt possible et qu’il
n’a pas en vue de mesures radicales.
On croit que les prochains déve-

loppements dans la situation consiste-
ront en une communication du gou-
vernement nationaliste aux puissan-
ces, leur proposant d'entamer des né-
gociations en vue de l'abolition de
l'extraterritorialité, On est d'avis qu’u-
ne telle proposition recevra un bon
accueil et amènera les pourparlers
désirés. Le résultat attendu est un
projet permanent relatif à l'abolition
graduelle des privilèges.
Le bureau des affaires étrangères

du gouvernement nationaliste décla-
rait hier soir qu’il se proposait de
faire vendredi prochain une déclara-
tion sur la question. Ce sera peut-
être le texte de la communication aux
puissance leur proposant l’ouverture
des négociations.

PROCEDES LENTS
LONDRES, 30. — On croit que la

Grande Bretagne s’en tiendra à sa
déclaration dans la note envoyée l’été
dernier en Chine, disant que l’extra-
territorialité est un problème qu’on
doit régler au moyen de négociations
entre la Chine et les puissances.

Il est acquis ici que l'abolition se
fera lentement. Les affaires de l’In-
de éclipsent la situation chinoise
dans l’opinion publique.

TRGIS BLESSÉS
TORONTO, Ont. 30— (S.P.C)

Trois personnes se sont fait blesser
dans une collision de plein front en-
tre deux autos aujourd’hui. Geaorge
Tamblyn a subi une mauvaise cou-
pure sur la téte et on considére son
état grave. Deux jeunes filles Milles
Agnes Blackwell et Kathicen ‘Grego-
ry qui voyageaient avec Tamblyn,
ont subi des coupures et des conti-
sions. L'accident, suivant la gendar-
merie, s’est produit lorsque Tamblyn
a tenté de dépasser un Jramvway sur
le mauvais côté.
 

 

   
Voici ce qu'il est advenu d'un automobile yr lequel est tombé de Ia neige du toit d’un gros édi-

fice à Toronto. Moralité: Ne parquons pas les automobiles dans un endroit détendu, a
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MENTE AUJOURD'HUI

Une autre tourmente balave
l'Angleterre, l’ouest de
la France et le nord de
l'Allemagne. — Vent de
80 milles à l'heure.—Im-
meubles démolis.— Dom-! |
mages considérables. —
Inondations.—Communi-
cations interrompues.

PLUSIEURS BLESSÉS

LONDRES, 30. (S.P.A.)—Au moins
sept personnes ont perdu la vie et
un grand nombre ont été blessés dans
une tempête du sud-ouest qui a ba-
layé la Grande-Bretagne, l’ouest de

la France et les mers intermédiaires
sur la fin de semaine. Le vent a at-
teint une vitesse de 80 milles à l'heu-
re à l’île Scilly.
Bien que cette tempête se soit cal-

mée dimanche soir, le bureau météo-
rologique a prédit que l'année 1929
se terminerait probablement avec une
égale turbulence. On prévoyait une
autre dépression atmosphérique à
l'est de l’Atlantique et on s'attend à
un autre coup violent.

L’ABEILLE COULE
Une femme et sr fille se sont fait

tuer et quatre autres personnes se
sont fait grièvement blesser au plus
fort de la tempête hier. Leur rési-
dence fut démolie. Au Havre, en
France, une grue a été abattue et le
remorqueur “Abeille” a coulé. Trois
membres de l’équipage se sont noyés.
Un gros orme a été déraciné à Haze-
brouck et a tué deux personnes dans
sa chute.
On rapporte des dommages consi-

dérables dans plusieurs villes du sud
et de l'ouest de la Bretagne et de la
Normandie. Les communications té-
légraphiques ont été interrompues
dans plusieurs régions éloignées.
L'antenne du poste radiophonique
de Chelmsford a été brisée, ce qui a
empêché l’émission outre-mer du ser-
mon de l'archevêque de Cantorbery.

 

L’INONDATION
La pluie qui accompagnait la tem-

pête a considérable: augmenté
les inondations dans certaines ré-
gions, particulièrement dans les Gal-
les du nord où la rivière est sortie
de ses rives et s’est étendue sur une
vaste région. Plusieurs moutons se
sent noyés et les routes ont été re-
couvertes de trois pieds d'eau.
Les dommages le long des rives

ont été considérables et un grand
nombre de navires se sont réfugiés
dans les ports. L'embarcation de sau-
vetage du Margate a sauvé I'équipa-
ge du petit vapeur allemand Her-
maine au milieu de la tempéte a
North Foreland. Le vapeur a été
abandonné.

EN ALLEMAGNE
BERLIN, 30. (S.P.A.)—Un ouragan

qui a balayé le nord-ouest de l’Alle-
magne hier, à une vitesse de 75 mil-
les à l'heure, a semé la destruction
sur son passage. Une église en cons-
truction à Dortmund s’est effondrée,
les dommages causés étant considé-
rables. D'autres immeubles se sont
effondrés à Dortmund, Cologne, Dus-
seldorf et Muenster. Quelques per-
sonnes ont été blessées. La mariée sur
l'Eibe et le Weser a été extraordi-
nairement haute. Plusieurs vaisseaux
ont été détachés de leurs amarres
dans le port d’Athambourg.

EN FRANCE
PARIS, 30. (S.P.A.)—Cinq person-

nes se sont fait tuer hier soir en
France au cours de l’une des plus
fortes tempêtes de la saison, poussée
par un puissant vent du sud-ouest.
Le clocher d’une église près de St-

Omer s’est effondré. Les chemins de
fer et les tramways ont été paralysés
en plusieurs endroits par les bran-
ches d’arbres tombées et à bonne
heure ce matin les communications
téléphoniques ont été rompues avec
plusieurs régions éloignées.
Les ports de l’ouest et du nord de

la France étaient remplis de navires
et les remorqueurs étaient active-
ment occupés à porter secours aux
nevires désemparés par la tempête.
Le service de vapeur entre Dieppe

et New Haven a été suspendu et le
service de Boulogne fut dérouté par
Calais à cause de la tempête sur les
côtes française et anglaise.

UN CONSTABLE ET
‘8 INDIGÈNES TUES

APIA, Samoa anglaise, 30. — (S.P.
A.) — Un constable blanc et huit in-
digènes Samoens, y compris le grand
chef Tamasese, ont été tués durant
un engagement entre la gendarmerie

et les membres de la ligue Samoenne
du Mau, ici hir soir. Plusieurs poli-

clers ct plus de 30 indigènes ont été
blessés.

L'incident s'est produit lorsque la
gendarmerie a tenté de faire l'arres-
tation de Alfred-G. Smyth, marchand
en retraite, qui avait été déporté le 13
janvier 1928 pour avoir essayé de

mettre obstacle à l'administration du
gouvernement de la Nouvelle-Zélan-
de. Smyth, qui avait été condamné à
un exil de deux ans, était recherché
ct accusé de violation de l'accusation
de déportation.
et

Une centenaire se
fait brûler à mort

CASSOPOLIS, Mich, 30... — Mme
A. Gray, 103 ans, a été brûlée à mort
hier matin dans un incendie qui a dé-
truit sa maison. Quatre autres per-
sonnes ont réussi À se sauver. La
cause de l'incendie n'est pas détormi+
née, ]

 

  

 

|7PERSONNES ONT
PERDU LA VIE HIER
DANS UNE TEMPETE
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N.B.—
Clients, n'oubliez pas notre Librai-

rie, dans le choix et l'achat de vos
cartes de souhaits et de vos cadeaux,
à l'occasion du nouvel an. Vous vous
féliciterez d’une visite faite à notre
comptoir. Nos portes vous sont ou-
vertes, ghaque soir, jusqu’à 10 heures.
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 ALMANACH DE LA LANGUE

FRANÇAISE DE 1930,

Procurez-vous cette intéressante
publication qui a subi cette année
d'heureuses transformations. Vous y
puiserez de nouvelles notions politi-
ques et patriotiques, de nouvelles lu-
mières vous éclaireront toujours da-
vantage sur vos devoirs politiques,
patriotiques, sociaux et religieux.
Au comptoir 25 sous; par la poste.

31 sous.

..L'ALMANACH DE L'ACTION SO-
CIALE CATHOLIQUE DE 1930.

Cet almanach. tant par le côté ma-
tériel que par la grande variété des
sujets qu'il traite, est la plus inté-
ressante et la plus belle revue an-
nuelle publiée chez nous. Pour s'ins-
pirer intensément du catholicisme et
de ses problèmes, dans tous ses arti-
cles, il n'offre pas moins les aperçus
politiques, sociaux, artistiques, litté-
raires d'une grande valeur. Le tout
est abondamment agrémenté d’illus-
trations, de photographies et d'his-
toriettes humoristiques. Achetez cet
almanach; il charmera vos heures de
loisirs, dans le temps des fêtes.
Au comptoir, 50 sous; par la poste,

58 sous.

SUR LA NOUVELLE ITALIE, par
M. Vaussard.

Un livre unique et récent, précieux
pour ceux que les grands mouve-
ments du monde moderne intéresse.
Le triomphe du pape, l'oeuvre de

Mussolini. Les positions catholiques,
la frar-maçonnerie, la politique fa-
ciste, 1a jaune littérature.
Etude fortement documentée, en-

richie de prévoyants aperçus sur
l'avenir international et religieux,
dans le monde. 250 pages.
Au comptoir, 90 sous, par la posle.

$1.03.
- - -

LA QUESTION SCOLAIRE, par A.

MICHEL.

Principes théologiques et ecclesias-
tiques. Commentaires et explications
du Droit canonique, en matière sco-
laire. L'école et les parents. L'école
et l’Etat. L'école et l'Eglise. Droits et
devoirs de chacun, 175 pages.
Au comptoir 45 sous, par la poste

52 sous.
“ % =

LA POLITIQUE DE SAINT THO-
MAS, par VICTOR BOUILLON.

Les principes de la plus saine po-
litique qui soit au monde. La monar-
chie, la démocratie, leurs lois pro-
pres. Devoirs des gouvernés et des
gcuvernants. 175 pages.
Au comptoir 70 sous, par la poste

78 sous.

ADRESSE POSTALE: La Libral-
rie du “Droit”, case postale 554, Ot-
tawa, Ontario.
ADRESSE LOCALE: No 370 rue

Dalhousie, Ottawa. Tel. Rideau 516.
meetfp reeeeeen

M. Price attend ce
rapportaujourd’hui

TORONTO, 30. L'hon. W.-H.
Price, procureur général, a déclaré

hier soir qu'il s'attendait recevoir
aujourd'hui d'Ottawa le rapport .de

M. Gordon Waldron, C.R., sur les ac-

tivités de l‘'Amalgamated Builders’

Council dans la province. Te rapport

sera immédiatement étudié par son
département, dit-il. 
 

 

— Une profonde

dépression se concentre dans l'île du
Prince-Edouard, et occasionne de la
neige dans le sud québecois et dans
les ProviÂces Maritimes, et de la pluie
dans quelques endroits de la Nou-

TORONTO, 30.

velle-Ecosse, Il a neigé légèrement
dans certains endroits du pays, mais
ailleurs le temps est resté beau et
doux. La pression reste basse au nord
et élevée dans les Etats du sud.

Pronostics: Vallée de l’Outaouais
et Haut-Saint-Laurent: vents modé-
ré: de l'ouest et du sud-ouest; beau
et doux aujourd'hui et demain.
Maximum hier . . . 28
Minimum durant la nuit . . 24
A 8 heures ce matin: Prince Ru-

pert, 38; Victoria, 44; Kamloops, 38;
Calgary, 24; Edmonton, 18; Prince-
Albert, 26; Winnipeg, 30; Sault Ste-
Marie, 30; Toronto, 28; Kingston, 28;
Ottawa, 26; Montréal
16; St-Jean, , 267. Québec,

N.-B. 24; Halifax, 3
Détroit, 36; New-York, 30; Charlo

ve Letown, 32; Moncton, 26
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CESSEFIGESDES.

ladame Robert Forke, recevra le
adredi 3 janvier à l'heure du thé,

a l'honneur de sa fille mademoiselle
Mary Forke,

- .

M. R. T. Motherwell, de Aberne-
thy, est arrivé en ville, pour passer
quelque temps. chez ses parents,
l'hon. M. et madame W. R. Mother-
well,

- e ©

Mauame David Mitchell, de Qué-
bec, est l’Invitée de sa soeur, meade-
moiselle Queen Devlin, d'Aylmer,
Qué,

» = *

M. tt madame J. R. Lebeau, pas-
sent une huitaine à Québec, les hô-
tes ,de M. Joseph Landry et de ma-
dame P. E. Potvin.

e # =

Madame Elzébert Roy et mesde-
molselles Roy passent le temps des
fêtes, à Toronto, les invitées de M.
et de madame G. J. Russell.

Madame A. LaBrie (Rosa Latour),
de Détroit est actuellement dans la
Capitale, en visite chez ses pnrents,
M. et madame S. Latour.

M. R. A. 8 Fraser, d « à
passé la fête, de Noël à UiLawa,

«eo
Madame E. R. Faribault a regu sa-

medi soir, en l'honneur de sa fille,
mademoiselle Pauline Faribault.

Madame FE. B. “Holmes, s'est em-
barquée à Halifax, à bord du “Lady
Nelson,” pour Demarra.

+ » »

Madame F. X. Lemieux, passe le
temps des fêtes, à Québec, ches sa
soeur, madame J. A. Brochu.

e » »

Mademoiselle Jeanne Dionne, est

retournée hier à Montréal, après
avoir passé la semaine, en notre Ca-
pitale, l’invitée de sa tante, madame
Louis dePuyjalon.

1e “ La

M. et madame J. B. Hunter, ont
reçu vendredi soir, au Château-Lau-
rier, en l'honneur de leur fille Eva,
débutante de la saison. Les \invités
étaient au nombre de trois cents.

- » -

M. et madame Henry Joseph, de
Montréal, et leur fils M. Henry Jo-
seph partiront en janvier, pour l’'E-

gypte. .
+

Mademoiselle Doris Rainboth, de
New-York, est l’invitée du consul
général de l'Argentine et de madame
Bollini.

LA > *

Mademoiselle Evelyn Leblanc, est
partie dernièrement, pour Québec,
où elle passera plusieurs mois chez
sa mère, madame Leblanc.

- e ©

Le mariage de mademoiselle Ma-
deleine Beaudry, fille de M. Adrien
Beaudry, C. R., et de madame Beau-
dry, de Montréal, avec M. Henri
Monnet, fils de M. Albert Monnet.
juge à la Cour d'Appel de Paris, et
de madame Monnet, sera célébré, le
mardi 7 janvier, à neuf heures, en
l'église Saint-Léon de Westmount.

° » »

On annonce les fiançeilles de ma-
demoiselle Jeannette Séguin, fille de
M. P. A. Séguin M. P, et de ma-
dame Séguin de l'Assomption, à M.
Lucien Guilbeault, fils de madame
J. E. Guilbeault, de Montréal.

+ + &

Le docteur Paul Morin, de Mont-
réal, s'embarquera le 2 janvier, à
New-York, à bord du “De Grasse,”
pour un séjour en France.

» - +

M. le Dr et rnadame J. F. Ellis,
ont reçu à l’heure du thé, au Coun-
try Club, samedi, en l'honneur de
leur fille, mademoiselle Margaret
Ellis, qui est au nombre, des débu-
tantes de la saison.

© «+ 9»
Ces jours derniers les nombreux

parents et amis de M. et de Mme
J. A. Laframboise, se réunissalent
en leur demeure pour les fêter à
l’occasion de leur récent mariage.
M. E, Desormeaux voulut blen se

charger de transmettre aux héros de
cette fête, félicitations et meilleurs
souhaits.
Une superbe corbeille en argent.

ornée de fleurs, fût offerte à mada-
me A. Laframboise par sa gentille
fillette, Colombe; on présenta égale-
ment une paire de chandeliers en
argent ainsi qu’un service à diner en

Limoges,
Très touchés de cette marque d’es-

time, M. et Mme Laframboise, su-
rent trouver des mots heureux pour
remercier leurs parents et amis.
Au cours de la soirée, il y eût pro-

gramme musical par Mmes V. Nolet,
E. Desormeaux, H, Rhéaume, À, Du-
hamel, R. Bastien, MM. V. Nolet,
Oscar Barrette, Auréle Groulx R.
Sauriol, 11. Rhéaume Chs St-Jac-
ques, A. Bériault, O. Goulet, E, De-
sormeaux, A Duhamel.
A minuit, un délicieux goûter fut

servi. On se sépara à regret, empor-
tant chacun, un heureux souvenir de
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; CARNET MONDAIN,

OBTENUD par L'EMPLOI QUOTIDIEN des

PRÉPARATIONS

Le Savon, pur et odoriférant, pour
toyer la peau; l’Onguent, antiseptique et
curative, pour enlever boutons, éruptions
et irritations;
louté et pur. pour transmettre à la peau
me agréable odeur.
‘nvon

Adressez-vous au Dépôt Canadien:
4. T. Walt Company Limited, Montréal,

pepe
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cette fête intime.
| Assistalent à cette soirée: M. et
Mme Chs St-Jacques, M. et Mme A.
M. Laframboise, M. et Mma N. Au-
bin, M. et Mme R. Morisset, M. et
Mme Bd. Béguin, M. et Mme Wm.
Landreville, M. et Mme Ed. Monette,
MM. et Mmes E. Marion, H. Dage-
nals O. Goulet, E. Desormeaux, À.
Michaud, Eu. Lalonde, V. Nolet, E.
Boivin, R. J. Bastien, R. Sauriol, J.
A. Laliberté, T. A. Auclair, W. Gad-
bois, Oscar Barrette, A. Duhamel, H.
Lapointe J. Gravelle, H. Rhéaume,
a. LaCroix, E. Dorion, H, Provost,
A. Bérlault, T. Soublière, J. H. Hé-
bert, C. ©. Labrecque, Wm. St-
Georges, G. Charette; Mmes E. La-
fleur, L. Charbonneau, E. Beaulieu,
J. Goudreau, P. Carrière, A. Vachon
C. Berthelotte H. Bélisie, H. Groulx,
A. E. Beauchamp, M. Lecompte, A.
Lessard, O. Ladouceur, J. Desardins,
J. A. Raymond, A. Dumoulin, J. La-

| rose. O. Desroséers L. Boisvert; MM.
‘J. Coursolles ¢t Aurèle Groulx.

. # #

ve

 
Bamedi matin. a sept heures et de-

"mie, fut béni en l’église Sainte-Bri-
! gide de Montréal, le mariage de ma-
| demoiselle Marle-Ange Dufresne
fille de M. et de madame G. Du-

| fresne, avec M. René Perrenult, fils
{de M. et de madame D. Perreault,
et celui de mademoiselle Antoinette

| Dufresne, fille de M. et de madame
1G. Dufresne, avec M, Emile Larose,
{fils de M. et de madame N, Larose.
| Pendant la messe un programme
|musical fut exécuté. M. Dufresne

ep erSEieEE

 

‘ était le térnoln de ses deux filles.
‘MM. Perreault et Larose accompa-
i gnafent leurs fils respectifs. Made-
moiselle Marie-Ange Dufresne por-

tait une robe de crépe-francais
| brun-havane, un manteau de velours
de laine marine garni de lynx et un

| chapeau assort!. Son bouquet était
| Fait de lis et de roses-thé. Made-
moiselle Antoinette Dufresne portait
un ensemble de crêpe et drap soleil

| bleu-du-roy, un chapeau de même
{ton et des fourrures de castor; son
bouquet se composait de roses-thé
et de muguets. Après la cérémonie. il
y eut réception chez M. et madame
Dufresne et les nouveaux époux
partirent ensuite, pour voyage.

. »s #

Avis. --Toutes uonvelles concer.
nant le Carnet Mondain. pourront
se communiquer var téléphone. le
soir de 7 à § heures. 4 R 2154 ou
par écrit a Case Postale, 554. Le
Droit, Ottawa. Ont

LETTRE...
suite . la 3ième page

 

Sarrois verraient l’index du coût de
la vie monter de 22%. Or, en ce
moment, grâce aux conventions
franco-allemandes, la Sarre jouit
d'un prix de revient acceptable par
rapport au prix de vente de ses
prodults a la France et a I'Allema-
gne; dans ses transactions avec les
autres pays, elle n’a qu’un béné-
fice tout juste suffisant.
où les salaires seraient élevés de
22%, ce qui aurait une répercus-
sion sur le prix des matières pre-
mières, du combustible, des trans-
ports et sur les impôts eux-mêmes,
l’équilibre serait compromis et la
vlupart des usines sarroises seraient
obligées de fermer leurs portes pour
ne pas travailler à perte: ce serait
la misère pour des milliers d’'ou-
vriers contraints au chômage. La
Sarre n'aurait plus, en effet, la res-
source des débouchés vers l’ouest,
car l'Allemagne s’empresserait, si-
tôt le pays recouvré, de rétablir la
barrière douanière d'avant 1914.
Voilà la situation critique qui at-
(tend les Sarrois et sur laquelle leur
presse inféodée à Berlin fait le si-
lence.

Le plébiscite de 1934 ou de 1935
sera-t-il favorable à la France? Nul
ne le sait. Mais ce que l'on ne sait
que trop, c’est que l’Allemagne tra-
vaille de son mieux à maintenir et
à augmenter son influence dans le
pays sarrois, tandis que le gouver-
-ement français met trop de discré-
tion dans sa propagande: on dit
même que des dizaines de milliers
de demandes de naturalisation pro-
duites par des Sarrois n'ont pas re-
qu un accueil favorable. C’est pous-
ser un peu loin le désintéressement
et il serait bien coupable de la part
de la France de négliger une popu-
lation qui nous est attachée par
tant de souvenirs historiques dans
le passé et qui attend de la France
la prospérité de son avenir économi-
que. |

3 décembre 1929.
Charles RUELLAN,

ancien député.
vemecmtemnmmen,Smesescsr

Il est plus aisé de demeurer caché
dans une retraite que de se bien
garder lorsqu'on se produit au de-
hors— IMITATION, 

 

Cuticura
net-

et finalement le Tale, ve-

Ge, Onguent 26¢ et 60c. Tale 26e.
Echantillon gratuit de chacun.

£7 Dalton & Barbe Outlenra 25e,
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Mardi

Les fameuses ventes se

Voyez les vitrines!  
JOUR D’AUBAINES A

UNE PIASTRE
Des centaines d’articles. Toutes des

aubaines par excellence.

Magasinez de bonne heure!

Voyez les, Etiquettes de Prix du Jour
à Une Pinstre, en tous les rayons.

est un

présentent de nouveau!   

Du jour[l: 1510
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Four lous,
| Mesdames!
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CHACUN DANS SON ETAT
Ne soyons point du nombre de

ces personnes qui s’ingénient à se
rendre malheureuses, soit en exa-
Rérant les maux qui leur arrivent,
soit en comparant leurs malheurs
imaginaires à la félicité apparen-
te des autres. Vivons heureux et
contents dans la position où Dieu
nous a placés.
Contentons-nous de Ia fortune

et des talents naturels que Dieu
nous a donnés, et n’en désirons
pas davantage. Dieu sait ce qu’il
nous faut, peut-être serions-ruus
damnés si nous eussions eu plus
d'esprit, plus de santé, plus de
trésors. Le bonheur ne réside pas
dans la science, ni dans l’'opulen-
ce, ni dans les autres biens de ce
monde; il existe dans la posses-
sion de Dieu. Ce ne sont pas les
richesses qui rendent heureux,
mais Dieu, qui est la véritable ri-
chesse de nos âmes, nous enscigne
saint Augustin.
Contentons-nons aussi des biens

que nous avons reçus dans l’ordre
de la grâce, et ne nous tourmen-
tons pas inutilement à en désirer
de plus grands. Employons com-
me il faut les faveurs que Dieu
nous accorde, et les talents qu’Il
nous confie, Xl ne demande pas
autre chose de nous. Employons
bien notre temps selon les des-
seins de Dieu sur nous, dans la
vocation où il nous a placés, car
à la fin de notre vie il n’y aura

vlus de temps, nous ne pourrons
plus rien faire pour gagner le ciel.
Du moment de Ia mort, dépend
notre éternité de bonheur ou de
malheur.
Contentons-nous de notre état,

nous trouverons le bonheur qui
conduit à une mort sainte.
Chacun dans notre état, c'est la

volonté de Dieu pour nous tous,
CENSOR.

——.

Petits poemes
JE SUIS CET ENFANT...

Je suis cet enfant triste et doux
À qui l’on prête des bijoux,

Ruble, saphirs ou améthystes,
En lui disant: ‘‘Ne sois plus tristes;

‘Ils sont à toi si tu les veux,
Fais-les miroiter dans tes yeux.'*

L'enfant se cache, les cnresse
Et leur dit tout bas des tendresses,

S'endormant presque triomphant,
Il les aime déjà. l’enfantl

Et quand des mains pilencieuses
Ont pris les pierres précieuses

Tl a rêvé que c'est demain:
Des rayons coulent dans ses mains,

Sous le soleil il les étale
Et sn fièvre la fait tout pâle.

—""H6 que faisais-tu. petiot,
Aves ces gestes de Pierrot?

co ees

Je svis l'enfant triste qu'on leurre
Et qui dans ses mains vides pleure.

Jovette-Alice BERNIER.
Grmemte

 

Bienseances
Q-——Comment se mangent les fruits?
R.—Tous les fruits se pèlent et se

uangent au mioyen du couteau et de
la fourchette à dessert, celle-ci pi-
quant le fruit tenu de la main gau-
che pour que la droite puisse enlever
la pelure avec la lame d'argent, et
découper ensuite le quartier épluché
comme un morceau de viande,
Dans les maisons où ces petits us-

tensiles manquent, on est bien obligé
de toucher le fruit; mais on ne l’é-
pluche jamais en spirale. S'il s’agit
d’une poire ou d’une pomme, on la
tranche d'abord par quartier et l’on
fait en sorte de réserver vers la queue
un peu de pel" ” pour préserver les
doigts du con Je la partie juteuse.
Si c'était une péche, après l'avoir
ouverte, on se servirait pour la man-
ger de sa cuillère à dessert.

rer

La Mode
LES GILETS SANS MANCHES
Il est toujours joli d’avoir un gilet

 

sans manches qui peut remplacer la :
jaquette ou être porté sous le tail-
leur et sur les petites robes simples.
Avec les robes claires, les coloris
gaiement rehausseront le ton de
l'ensemble. Avec les ensembles sport, !
au contraire, les gilets resteront dans
des couleurs plus neutres. Comme
modèle nouveau, je vous propos ce-
lui resserré aux hanches par deux
gros boutons, légèrement blousant
autour de la taille.

*

Variété
PAROLES D'EVEQUES

“La presse est l’une des armes les
plus puissantes des temps modernes,
capable, comme celles dont on a fait
un si abondant usage pendant cette
affreuse guerre, de toutes les destruc-
tions, mais aussi de tous les relève-
ments.” Ainsi s'exprime le cardinal
Maurin dans se pastorale de Carê-
we (du 25, 2. 19) pour Lyon, dont
; 1 est l'archevêque, et pour le diocèse
+ Langres, dont il était administra-

‘ut apostolique. .
Rappelant la parole du cardinal

‘ie: “Humainement parlant, il n’y a
‘as de prédication qui tienne contre
1 mauvaise presse”, et le conseil de
’ie X à l’archevêque de Québec en
307: “Mettre de côté de semblables
‘oyens, s'est*se condamner à n'avoir

~ucune action sur le peuple et ne
‘ien comprendre au caractère de son
temps.” Son Eminence déplore que
les catholiques n’aient pas suffisam-
ment compris l'importance des oeu-
vres de presse, sans lesquelles l’exis-
tence de toutes les autres est com-
promise.

I! trace magnifiquement leurs de-
voirs aux journalistes et aux fidèles.
Pour les fidèles qui voudraient con-

ciller des choses inconelliables comme
le sont la pratique des sacrements
et la lecture des journaux hostiles à
la religion, nous pouvons et nous de-
vons rappeler le “non licet” de
l'Evangile,
Aux ténèbres de l’erreur et du dou-

te, il faut opposer la lumière de la
vérité, “Illuminare his qui in tene-
bris et In umbra mortis sedent, ad
dirigendos pedes nostros in viam pa-
cis.” La vérité seule nous donnera
la paix et la liberté, De quelle se-
curité peut jouir un pays où les fon-
dements de l’ordre social—Dieu, la
religion, la famille, le droit de pro-
priété—sont chaque jour plus ou
moins battus en brèche par une pres-
se qui a sur l'opinion publique qua-
tre parts d'influence sur cinq? 8!
nous voulons que la paix et la pros-
nérité règnent au sein de notre pa-
trie bien-almée —et pourrions-nous
ne pas le vouloir?-—nous devons nous
eppliquer de toutes nos forces à y
faire régner l'influence de la presse catholique.” P. B, de Hull.

‘” june lettre ouverte reçue de M, L. P.

dis LIULL UVLLAWA LUNUL JU VEUSINLSIKS 1927
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NOUVELLES
DE CORNWALL

Nous avons le plaisir de publier

|

|
|

->ouchard. i
«les chers compatriotes, :
A laurore de lo nouvvelle année

‘e sens le besoin de venir, olficiel-'
lement, comme propagandiste du
journal le “Droit” d'Ottawa, offrir à
toute la population canadienne fran-
caise de Cornwall mes meilleurs
voeux de bonheur, de bonne heu-
reuse et sainte année. Je souhaite
à tous santé, succès, prospérité: que
le Bon Dieu exauce les voeux ar-|
lents que je formule pour vous. Je:
saisis cette occasion pour vous re-
mercier bien sincèrement de l'ac-
votre meilleur ami le “Droit”, ce!
vous avez su me faire lors de mon.
s‘jour au milieu de vous. Ï

J'éprouve un grand bonheur et |
nne joie bien vive de constater que'
votre meilleur ami Le “Droit”, ce]
‘ournal par excellence, bsni par l’é-
«lise, notre meilleur intermédiaire
dans toutes Ise choses sociales et na-
tionales, pénétre aujourd'hui dans;
presque tous les foyers où vibrent;
l'âme française et catholique. Vous
aurez raison, plus tard, de vous ré-
jouir de l'épanouissement des nôtres,

!le leur plus grande influence dans
ette province, grâce à l'intelligen-
te compréhension que vous aurez
l&montrée en faisant les sacrifices
"“cessaires pour "nider de préféren-
“e notre facteur idéal du bien, votre
‘ournal, que vous aîmerez de plus
“n plus.
F'asse le cle! qu’en l’an 1930 j'aie le

même plaisir de me retrouver au mi-
lieu de vous et attendant, je sui-
vrai chaque jour, par le courrier
toutes vos activités, et tâcherai de!
faire du bien à mes compatriotes et
faire rayonner dans tous les foyers
le semeur de bien, le “Droit”,

Croyez au patriotisme sincère et
à l'affection et au dévouement de
l’un des. vôtres qui s'honore d’être
votre ami.

+» ©

L'équipe de hockey Colts de Corn-
wall a été défaite par le pointage
de 3 à 2 dans une partie d'ouverture
de ia ligue par l'équipe Russell de
la ville, du même nom. Une glace
molle et le fait que trois joueurs
du Cornwall ne purent faire le voy-
age daffaiblit notre équipe. Wil-
frid Dextras blessé lors de la der-
nière partie avec le St-François-
Xavier, ne put participer à la partie
et ne pourra reprendre son poste
avant deux semuines; Roney Ja-
mieson, à cause de son emploi, ne
pourra participer aux parties en
dehors de la ville et Bob Penny était
aussi absent. Cependant la partie
fut intéressante. Arthur Contant et
M. Jamieson en furent les étoiles.

A l'occasion de !a Noël, M. et Mme
John Giroux donnèrent à leur rési-
dence un souper qui fut suivi d’une
veillée. Les nombreux convives
s’'amusèrent avec entrain. Le repas
fut servi par Miles Aurore Grégoi-
re et Aurore Martin et à la veillée
MM, Braban et Gagnier firent les
frais de la musique. Assistajent:
M. et Mme Domina Grégoire, M. et
Mme Ephrem Aubin, M. et Mme
Onézime Martin, M. et Mme Hor-
misdas Giroux, de Masson, Qué. M.
Hector Giroux, Mlle Marie-Ange La-
noix, M. Ovila Giroux, Mlle Thé-
rèse Aubin, M. Victor Giroux, Mille
Florida Martin, M. Arthur Giroux,
Mlle Yvonne Aubin, M. René Gau-
tHier, Mlle Rolande Martel, M. Da-
vid Gauthier, Mile Anna Godin, M.
Guillaume Séguin, Mlle Margueriis
Godin, M. Ernest Martin, Mlle Au-
rore Martin, Mlle Aurore Grégoire,
M. Hector Chevrier, M. Brabant, M.
Gagner.

» ® »

Plusieurs piétons se sont plaints
du danger qui les menace actuelle-
ment À cause des glaçons tombant
des toits: la chef de police Fred.

 
Manteau du soir en la saison d'hiver; agrémenté d'un collet renard

grisformant un harmonjeux avec l'ensemble.
 

sieurs personnes ont, été blessées sé-
rieusement de cette façon et le chef
déclare qu’il sera sévère. Avis aux
intéressés.

AU CNR
SIXIEME IRRADIATION

ANNIVERSAIRE
MARDI SOIR

11,00 à 12.060 p.m.
De l'Atlantique au Pacifique

Artistes: Marguerita Nuttail, soprano;
Allan Burt baryton.
uvuverture:—

“Jubel”
Tommy Lad”

par Allan Burt
‘soours par Sir Hen y Thornton, pré-
sident du Canadien National,
..ctestire.—
ond et trolstéme mouvement de la
symphonie écossaise.
Chant:—
ria— Ophelia de Hamlet
villanelle”

par Marguerita Nuttall
Orchestre :—

“Trois danses” + + +. ‘Tom Jones
Z.scburs en francais par W. D. Robb, vi-
ce-prés'dent du Canadien National
Orchestre—

- Mikado"
Chant:—
‘ay wovely Celia",

“Phyllis hos such Charming Grace”
“An old Fasbiéned Town”

pa Allan Burt
Orchestre :-—

“A Racket at Gillingans”
Chant:—
-ummer”

“Itallan Street Song”
Annie Laurie”

par Marguerita Nuttall.
Orchestre:—
New Year's Ouverture”.

. rem——

RETOUR AU PAGANISME

D'après Ce qui se passe dans tous
:©&s pays, à propos dc modes, il n’est

pas étonnant que le chef du proto-
cole de la cour anglaise se sont ému
et ait prit des dispositions pour ar-
réter ce retour au paganisme. On lit
dans les journaux anglais: “Le Lord
Charnhellan a fait nart des règles
auxquelles devront se conformer
dans leur toilette les dames admises
pour les prochaines réceptions a la
Cour.
Les robes devront étre allongée, de

sorte que la traîne ne soit pas dis-
tante des talons de plus de 15 pou-
ces. Les manches devront descendre
au moins jusqu'aux coudes. Les bras
nus sont interdits”.
C'est dune un premier retour aux

modes d'avant-guerre. Reste à savoir
si ces règles seront suivies dans les
réceptions mondaines.
Après cela, sera-t-il permis de

critiquer les mesures prises par l'au-
torité religieuse?

LYSIS,

IOUVELLES DE
BUCKINGHAT

28 DECEMBRE, 1929,
Carnet Social:—

une réunion de parents et d'amis chez

que Provinciale d'Aylmer, II y eut
chants et déclamations de toutes
sortes suivis d'un goûter. Y  assis-
tajent: M. et Mme Zéphir Mercier,
M. et Mme Elie Mercler, M. et Mme
Napoléon Hotte, Mlles Blanche
Marguerite Ladouceur, Marie-Luce
et ldalta Mercier, de Lochaber, M.
et Mme J.-B. Lalonde, Gérard Lalon-
de, de Mine de Mica, Mlle Jeanne

Mongeons, d'Angers, M. Gérard Beau-
dry, d'Aylmer, MM. Thomas et Sa-
muel Gauthier, de Pembroke,
Miles Blandine et Lucie DBarbarie,

étudiantes au Couvent de Montebello,

sont en viste chez leur oncle M

Isaïe Gauthier, de BuckIngham.
Mlles Anita et Léona Lascelle, de

St-Jérôme, passe une huitaine
jours à Buckingham dans leur fa-

mille.
Mille Benoite Farrell, du couvent

d'Eastview, est à Buckingham, chez
sa mère,
le temps des vacances,
MHz Thérèse Tremblay, de Toron-

to, est l'hôte de ses parents, M. et

Mme Jos. Tremblay, pour une quain-

ze'ne de Jours.

M. et Mme Donald Cameron sont
retournés à Brantford, Ont,
avoir passé la Nojl a Buckingham.
chez leurs parents.

. + «

Décès:—
M. et Mme Adélard Goulet ont eu la
douleur de perdre

midi. Nos sympathies.
» oo o

Vos Nouvelles:—
Quand vous avez un visiteur ou

un événement heureux arrive chez les
vôtres, faites-nous le connaître soit

une visite personnelle.

30 décembre, 1929.

CARNET SOCIAL.
M. Horace Fournier. d’Erié Mich..

est l'hôte de Mlle Edna Gauthier
pour une huitaine de jours.
M. et Mme Rodrigue Gauthier, de

Hull, ont passé la Noël à Bucking-
ham chez leurs parents.

Mille Marie-Desneiges Fournier, de
New-York, rendait visite à des pa-
rents et amis de Buckingham ces
jours derniers.
Mme François Latour et sa fillette,

Solange, M. et Mme Hervé Latour et
leur bébé, ont passé le jour de Noël
:à Hull, chez M. Charles Giroux.

M. et Mme Alonzo Demers, sont
pour une semaine en visite chez des
parents 4 Hull,
Miles Geneviève et Yvette Latour

à Ottawa et Hull, récemment
M. Ovila Turpin et ses deux fils

Léon et Lionel, de Hull, étaient en
promenade chez M. Elzéar Sabourin
à l'occasion de Noël.
Parties de la L. O. H. A,
Suit la liste des dates où seront

jouées les parties de la Ligue de la
Vallée outaouaise pour la saison
1929-30.

DECEMERE “
Vendredi, le 20, Buckingham vs

Rockland.
Vendredi le 20, Ten-Test vs Ga-

tineau.
Ven ‘redi, le 27, Gatineau vs Rock-

land.
Vendredi, le 27, Rockland vs Ten-

Test, J
JANVIER

Vendredi le 3, Buckingham vs
Ten-Test.
Samedi, le 4 Gatineau vs Rock-

land,
Mercredi, le 8, Rockland vs Gatl-

neau.
| Vendredi, le 10, Ten-Test vs Buc-
Kingham.
Samedi, le 11, Ten-Test vs Rock-

land.
Mercredi le 15, Rockland vs Buc- 
Samedi le 15, Ten-Test vs Rock-

land.

Test.

land.
Mercredi le 26,

Gatineau.
Vendredi, le 28, Rockland vs Ten-

Test.

Buckingham vs 
 

Fromme,

Bonbons pour Cadeaux
DU JOUR DE L’AN

 

Dîner

et Souper livre,

réguliers pour ceux
qui font leurs em-
plettes du Jour de
l’An, de 11 h, 30
a m à 8 h p. m

40¢ et plus

Thé d'après-midi,
de 8 à 6 h.

30c

pour

  Boîte
 

Le plus vaste assortime

et Paniers 
Simard décide de poursuivre tous
les propriétaires d'immeubles qui
laisseront accumuler de la glace au
bord des toits Par le passé plu- 200, rue Sparks

MA

Noix et Fruits Glacés assortis.

La boîte 0...

Turkish Chips assortis.

Frais et de Choix au Venetian Sweets

Chocolats et Liqueurs assortis. Régu-
lier 60c et 80e la boîte d’une

49¢pour .. «. «. co 0s os

Satinettes et Chicken Bones assortis.
Régulier 40c et 50c la livre,

34c

34c

de Min25¢

…  29c
nt de Liqueurs et Cannes

de Bonbons,

Décorettes du Jour de !

La boîte .. ..

d’une livre ..

Allez au VENETIAN pour vos Cadeaux de Bonbons.

Venetian Sweets
Queen 14

Le soir du 25 décembre, avait Jleu ||   M. Félix Mercier, gérant de la Ban- |

etlk

de

Mme Joseph Farrell, pour |F

après | leur petite fillo!f
Madeleine, décédée lundi, L'Iinhuma- 15
tion eut lieu lo jour de Noël après- i

que vous allez en promenade, quand |

par téléphone ou par écrit, soit par |}

#.. de 5 à 1045. Valeur régulière de $2.00.

      
  

passaientune semaine en promenade |i

kingham.
Vendredi, le 17, Gatineau vs Ten-

Test.
Mercredi, le 22, Buckingham vs

Catineau.
Vendredi le 24 Tentest vs Gatl- |

neau.
Vendredi, le 24, Buckingham vs

Rockland.
Mercredi, le 29, Gatineau vs Buc-
1gham.
Vendredi, le 31, Rockland vs Buc-

kingham.
FEVRIER

Vendredi, le 7, Buckingham vs
Ten-Test.

Mercredi le 12, Ten-Test vs Buc-
kingham.

Mercredi, le 19, Gatineau vs Ten- IR

Samedi, le 22, Gatineau vs Rock- |d

     

  
    
 

 

 

Prop. des Montreal Shoe Stores.

Les succès extraordinaires qu’ont marqués nos
ventes cette année, sont une preuve convaincante
que le publie en général sait apprécier les valeurs ¥
sans égales que nous leur offrons.

M. db, LEFEBVRE
temercic cordialement ses nombreux clients pour
leur bon encouragement.

 

Pour coïncider avec la dernière semaine de
l’année, nous avons voulu faire une vente encore
plus sensationnelle que les précédentes. Venez tous
prendre votre part des aubaines qui seront offertes.

LUNDI ET MARDI
BELLE VALEUR POUR ENFANTS
Pantoufles en feutre carreanté. Bonnes semelles en feu-

tre très confortable.
Pointures de 4 à 7.
Notre prix réduit
ir cette vente,

29c

 

      Saan se SSSTE
CPR hes
SRhahRA

  
Pardessus pour Enfants
Couvre-chaussures en cachemirette

roire à 3 boucles. Bonnes semelles ga-

canties de première qualité, Pointures

   

 

   

Que pensez-vous de notre prix de,

 

 

PANTOUFLES POUR HOMMES
Pantoufles carreautées avec semelles de feutre recouver-

tes de cuir, ainsi que talons de cuir. Pointures de

6 à 10. Excellent cadeau pour,

 

  
Pantoufles pour Dames

   
    
    

 

Jolies pantoufles en feutre anglais

 

pour dames, semelles en feutre re-

muvertes de cuir et talon de cuir.

intures de 3 à 7. Valeur régulière

ide $1.00. Un cadeau toujours utile,

69c
PARDESSUS POUR DAMES

Couvre-chaussures en jersey noir ou drab avec chaînette

pu à courroie ajustable pour dames.

Talons hauts ou moyens et doublure

m laineuse. Les plus nouvelles formes.

F4) Pointures de 2% a 7 dans le lot. Va-
leur régulidre de $3.00. Quantité U-

mitée. Prix de la vente,
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  MONTREAL SHOE STORES

26 magasins: Montréal, Québec, Ottawa,
Trois-Rivières.

270, RUE DALHOUSIE
ANGLE MURRAY Téléphone: RIDEAU 7297

   

  

 

   


